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AVIS  AUX   DIRECTEURS. 

Four  les  villes  où  il  est  impossible  de  constituer  un  orchestre  complet,  nous  avons 

fait  arranger  pour  petit  orchestre,  de  sept  à  dix  musiciens  et  piano,  les  principaux 

ouvrages   de  notre  répertoire. 

Ces  arrangements  faits  d'après  les  grandes  partitions  de  nos  auteurs,  assurent  au 

public  la  reproduction  exacte  des  représentations  parisiennes. 

CHOUDENS 

PERE    et    FILS. 

Nous  prévenons  les  administrations  théâtrales  que  conformément  aux  lois1^  et 

aux  traités  passés  avec  nos  auteurs!2  nous  interdisons  l'exécution  de  notre  réper_ 

toire,  soit  pour  des  représentations  données  au  piano,  soit  avec  une  orchestration 

qui    ne  serait    pas  celle  de   l'auteur. 
CHOUDENS 

PERE   et  FILS. 

"  Aucune   représentation   et  exécution  totale  ou   partielle   d'œuvres  dramatiques,   et    de    compositions    musicales, 

ne  peut   avoir  lieu  que    du    consentement    formel   et   par   écrit    des   auteurs   ou    de   leurs    représentants. 

LOI  du  31  JANVIER  1791:  Arrêt  de  Cour  11  AVRIL    1853. 

Tout  directeur,  tout  entrepreneur  de  spectacle,  toute  association  d'artistes  qui  a  fait  représenter 

sur  son  théâtre  des  ouvrages  dramatiques,  au  mépris  des  lois  et  règlements  relatifs  à  la  propriété  des 

auteurs,  est  puni  d'une  amende  .de  cinquante  francs  au  moins,  de  cinq  ceints  francs  au  plus,  et  de  la 

confiscation    des  recettes.  (code    pénal) 

'-1      Les   Théâtres    de    France     et    de-  1'  Etranger    ne    pourront     représenter    le  présent    ouvrage     qu'après  avoir 
traite    avec    les    éditeurs    CHOUDENS. 

LES     AUTEURS. 

NOTE   DES   AGENCES. 

Les    directions    théâtrales    et    les    Théâtres     forains     ou      ambulants,      sont 

prévenus  que  les  Iraités  qu'ils  passent  avec  la  société  des    auteurs  et    compositeurs 

dramatiques,  ou  avec  la  société    des  auteurs,  compositeurs  et   éditeurs    de    musique, 

ne  leur  donnent  aucun  droit  sur  la  musique  qui  est  la  propriété    des  éditeurs. 

(Traduction    réservée)  .  r     5  •& 
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LES     CONTES     D'HOFFMANN 
OPÉRA    FANTASTIQUE  en  4    ACTES 

Représenté   pour   la  première  l'ois  au  Théâtre   National  de  l'Opéra-Comique  le   fO    Fe'vrier   \HH^ 

Direction  de  MT    LEON    CARVALHO. 

Personnages.  A  r  listes. 

Olympia.x 
Antonia.  i    Mm.*5  ISAAC. 
Stella.     ) 

Nicklausse.  _    UGALDE. 

Une  Voix.    _    dupuis. 

La  Muse.    _     MOLE. 

Spalanzaui.MM.  E. GOURDON. 

Crespel.       _     belhomme. 
Luther.        _     TROY. 

Personnages .  Artistes . 

Hoffmann .  MF .  talazac 

Lmdorff.  \ 

Coppélius.[_    TASKIN. 
Miracle .    / 

Andrès .      \ 

Cochenille  [  _  grivot. 
FVantz .       / 

Nathanaël.    _  CHENEVIÈRES 
lier  mai»  il .     _  TESTE. 

?fi«
 

Chef  d'Orchestre  Mr  J.  DAXBÉ. 

Pour  toute  la  Musique,  la   Mise  en  Scène,  le  droit  de  représentations, 

s'adresser  à    Mr.8  CHOUDENS,  PERE  et  FILS,  Éditeurs-Propriétaire»,  des  CONTES  D'HOFFMANN,  pour  tous  pays. 

PRELUDE I 

ACTE  I. 

1  INTRODUCTION     Glou  g/ou  glou   Chœur    i 

2  COUPLETS     Dans  les  rôles   d'amoureux  ?   Lindorff    ft 

3  SCENE     Deux  heures    devant  moi;   Luther,  Lindorff    14 

4  CHŒUR    ET    SCÈNE     Drig,  drig.   maître  Luther!    17 

5  CHANSON    ET    SCENE      //  était  une  fois   Hoffmann,  Nicklausse.Chceur    38 

6  FI NAL   Penh!  cette  bière  est  détestable    53 

ACTE   II. 

ENTR'ACTE    73 

ROMANCE  ET  COUPLET      Allons  courage  et  confiance     Hoffmann,  Nicklausse   \  .  75 

<.        (  CHŒUR  ET  SCÈNE    85 

\ COUPLETS   DE   L'AUTOMATE  .  .    Les  oiseaur  dans  la  charmille.      Olympia    100 
9  ROMANCE      Ut  se  sont  éloignés      Hoffmann    Il  i 

10  SCENE      Tu   me  fuis.      Hoffmann,  Nicklausse,  Coppélius    118 

11  FINAL      Voici  les  danseurs    Hi 

ACTE  III. 

ENTR'ACTE    143 

12  ROMANCE      Elle  a  fui  /a  tourterelle     Antonia    IV. 

13  BARCAROLLE      Belle  nuit,  ô  nuit  d'amour.     Deux  Voix  et  Chœur    loi 

14  COUPLETS      Jour  et  nuit  je  me  mets  en  quatre   Frantz   137 

15  DUO      Ah!  je  le  savais  bien   Antonia.  Hoffmann    1*>3 

16  TRIO      Pour  conjurer  le  danger   Hoffmann,  Miracle,  Crespel    175 

17  TRIO      Tu  ne  chanteras  p/"s?      Antonia,  Une  Voix,  Miracle    1S7 

18  FINAL      Mon  enfant.'    ma  fille    2!<i 

ACTE  IV. 

ENTR'ACTE    ±ï\ 

CHŒUR      Allumons   le  punch      Hoffmann   

MÉLODRAME      La   Muse   

ROMANCE      0    Dieu   quelle  ivresse      Hoffmann   

19 

19bis 20 

21 
22 

C.  5100. 

DUO      Laisse- moi      Stell? 

FINAL      Pour  le  coeur  de  Phrgnè   

■y±> 

  -2i*i 
  227 

Hoffmann   2."0 
  iW 

Paris,  Imp.  Fouquet, rue  du  Delta.  2H. BauHonGr 
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po   _    si.tif,  Je  suis     vieux mais    je      suis  vif!  Je  suis    vieux,  mais  je      suis 

lt 
^ 

W  ?  *fl 
s 

t ë 

/> s*?m  ro 
5/i 

^^ 

r     ■>  c«i î 
w F3^ 

£_l£4 ël 

QÉdtf  ,     f^g 
r    #ff  p 

(■  (■ Li. £ 

:* 

S ^     7     7    £ 7      7    7F'  gg 5 
VI 

f!  Je       suis  vieux,  mais  je       suis       vif! 

Je  suis 

§1 
"7     7    r        7 

vif! 

i  «    « 
P 

M^ 

t&K^n ï  ''T  f  J  =B 
/    '    \ 

>     # 

*> 

^=^— 7— r-=f=^ 

-*   0L 

7     7      *   !Ê=£ •fr— P- 
E 

A.C.  5100. 
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SCENE 

3U3. 

LUT  HE 

LINDOKFF. 

sr.    gËëËË 

gg^^#^bPP  F  f  F 

PIANO. 

Récit,  (il  regarde  sa  montre) 

r    r     7  j 

Deux  heu-res  de.vantmoi;  si  j'ai  bonne  me\moi_  re, 

C'est 

(
^
 

gSi 

0*0 

*  p  p  p  p  r  ?  r  1 1?  p  I  rr-=*  p  i  r  ̂   p  p  p  i^ 
dans  ce  ca_ba_ret,       qu'a  _  vec  de  jeunes  fous,  Hoff.mann       vient  de.vi.ser  et 

P ^ itî 

^ 

a» 

•^-rJ-i 
W 

Allegro. 
0=¥: 0—0 

ï  ç  }Hl>ï Li.  -2E W  i  *  K  .P  p 4*=* 
h^è ±zz£ 

boire! 
Surveillous-Je jusqu'au momentdu rendez    -    vous! 

très  loyer. 

?=** 

ip  ci; 
#* 

i=: 

f r 

/> 
gpŒ 

Id 
P 

±Z^l 

^p 

m  ï  i 
A.C.  5100. 
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LUTIItlK.  (entre  suivi  de  ses  garçons) 

F  f  ir  r  f  p  rfm^-^i ^ 

Vi   -  te!       vi  .  te!  qu'où  se  re.mo.e!  Les  brocs,  les< 

#-rirrtrj é    m    é mm mm^ ^ 
Çi=S= 

^E^^ i ̂ E^s I 
r  S  5  F  ■>  -*- 

*z± 

FTT 

"•■S 
•     # # — *• 

f     0      ̂ 00 

}    y    y     =E i    v    v  -V    v    r 
i g    m r   1. 

cho_pes,  les  quin  _  quets!         Vi  _  te!         vi   _  te! Les  toasts  vont 

^S WttiJ 0  h*    0 £=F=S 

g  g  J     «    J  -J-f 
g    '     ̂     ' 

#*=? 

S I 
V  i  7  r-^-t ÎTTi  *  ?  5 

-*-r 
±zi 

^— £ 

■    7    7    S    7=V 

#   A 

^ 
#   *   #   0   H*   f- ê s E^^E fc=2 # — » Lu. 

£=* F=^=g 

su i  _  vre    les  bou  .  quets,Les  toasts  vont     sui.vre    les    bou  _  quets!  Yi  _  te! 

Mi 
Jt ciiirnri 

iè 

^  Ij  j     f     I»     â=jg 

9:^  j    7    ̂  1 FTT 7    7   g    7    7 FT^F^T ±z± ±z± 

v   V t 

œ ijit    ?    i  i»   f    r    p  ̂ ^r  *    0^0 

y    y    1 P    y    y    y    1 F  v  '    y    y 

Ê 0   0 Lu. 

^rpr £ 
vi  .  te! 

Jd£ # #— i* 

Et    sou.hai   _  tous    la    bien.ve    _     nue    A      cet    as 

iÊÉËÉ n^-tifi 

s EE h   l 
±=± ^=^ 

=¥=¥ 
II 
^ i 4 

J^-7-^-7-^ ? 7    7^77 

A.C.  5100. 



16 

EÉEE£ 
% 

\   f   »,    If!    *ff  f 
f 

tre     du    fir   ma  .mentlVi  -  Te. ment,    gar.çons, m  .  ve.  ment!  \i  .TO.mem, 

g#f4# ̂jf! 
^— ̂  lm i± 

@ 

Allegro 

fe^ 

«arçons,  vi-ve    _     meut! 
o       ° 

LA  -g  __ 1     *> 

^  Pt  r  "      Vj 

^  il 

a  5a 

b3 

R        p" 
^y   # 

ENTREE    DES  ETUDIANTS. 

m m 

rREE    DES  ETUDIANTS.  f;       #        _  # 

^trlMlMffHÎ f  f'f  f  fiW 
£  f  r  t  f  r  . 

t^EB^ 

|ttf^fl 
<////». 

Enchaînez. 

A.C.  5100. 



CHŒUR. 17 

3C4. 

MCKLAUSSE. 

HOFFMANN. 

LUTHER. 

UNDORFF. 

•  TENORS. 

(ÉTUDIANTS) 

BASSES. 

P 

PIANO. 

^ 

fi=± 

P^ 

P^ 

^     ÎSATHANAËL   a>ec  les  l'T*  Ténors. 

P^ HEBMANN  avec  les   l'.,s  Busses. 

j»  ,■  m  fr  t-IU  T-rT-,  iT  C?!r  *r  t— 
É ^ 

(^ 

Drig^drig,   drig,     drig,    drig,        drig,  maLtre  Luther! 

h      h     h    ,  fe 

*   3   *   * 

P^PÉ? 

agi 
g     J     J     J 

f 
(Lf  è    f    *=£: 

ê 
Ténors. •f — * 

g 
liasses. 

Drig, 

-fanr-^-^  '-£ jzpnr^^^-ii-   e a  nous  ta  bière   à  nous  ton    vin  !       à  nous      ton TLson  d'enfer! 

A.C    5100. 
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^-f- 

^    1     P    i     l     ̂ ^^ 

i 
-* — a 

;Ê-J-Lj-"y,  E"'E  p  •■    r- Drig,        drig,        drig,        drig,  drig,   mai  _  tre    Lu_ther! 

^^ 

^   f- 
vinl         drig,         drig,        drig,  drig Drig,  drig,  drig: 

j=fc=^=ï=5 

v   v   V 

^ê 
f 

Wî 
#   0- 

ttftt  i  r  f 

W^ 
i    V    r 

1e.,s  Ténors. t   r^+f 

TLson  d'enfer! 
2.    IVnors. 

ton   vin  !         à 

^TfPFF 

=fc 
-8r-ML P-'IMl       »p 

Ti.son  d'enfer! 
a  noufc   ton   vin  a 

gjj  r    ̂   f  F  imp^p^^ 
TV  fV- 

''  tt' 

drig,drig,drig,  drig,   a  nous  (on  vin!  ton   vin!         à 
drig. 

*  *  -    0 

iihïnSlï ^)JT] J  if^ 

i=j s £==£ E 

( 

ii 

S mm  f  t è j:r 
à p 

^gQ 
^ 

1»VS  et  2d.s Ténors. 
--^   fi   4Uî   _# i i 

a: 
*2 m m es -r-f- 

nous        ton 

o 

vin!   à  nous  ta  bière,  à  noi nous    ton  vin! 

y  1    r 

( 

nous        ton  vin! v        <  1  •  ».  1  -        . «^  nous    ta  bière!  à  nous    ton 

'TO^gg 
A.C.  M 00. 



g ?       I       JE 

Animé. 

m 
Jus_qu'au     ma  _  tin       Hem    _ 

19 

P 
*  y 

&v     o  '"- a f       r        i- £ 
Jus.qu'au    ma  _  tin      Hem  _ 

^ 
vin! 

ifefgH  !■  ̂ Hf  r  ir»^f    ̂  c 
_  plis,  remplis  mon  ver  _    re!       Jusqu'au  matin     rem  _  plis  les  ppts  d'étain, 

^F^^ I #ff  •  g  f'-à 

w± 

§ *  h  r  r 
rTF~rr 

^ 

^  r    y ■  ̂    i — i — '  r    ,F*  P!     ' — '      r — ;.  .    r    ̂ — r 
_  plis,remplis  mon  ver  _   re!       Jusqu'au  matin     rem  _  plis  les  pots  detain^  les  pots  d'é  _ 

ë  £-  f      C    ■  l  f  -4HM 
i^r    I     E « 

is  mon  ver  _    re  !         Jus-qu'au  matin       rem    _ _  qu'au   ma  _  tin,     rem  _    plis,  remp 

l m 
^^ï-  r  "TWf f-

 •   u-é 

_  tain    jus-qu'au     ma   _     tin,  remplis  mon  ver  _    re!  Jus.qu'au  matin       rem  _ 

fW'lH 
m n +t~t+t~ 

*=* 

_i  j  !"j---~-. 
3 I te 

~^^i- 

■  zft 

3^  * 
A.C.   5100. 



20 

éûnr*-c Y¥=% 

ITii  peu  moins  vite. 
f 

1T. -^^rt'r-M^^ww^ 1  r 

_plis    les  pots  d'é"  -    tain!    A  nous     ta       bière   à    nous    ton      vin!      à  nous     ta /  .        ..        K 

^^^È^m^i^f^-r^^^ 
_ plis    les  pots  d'é  _    tain!    A  nous     ta       bière  a    nous    ton      vin!      a  nous     ta 

Un    pou  moins  vite. 

P^ 
m^f=t^-=  ^5Egi 

PfPi 
Vf 

iï=j? 'J-  E 

f^rt^ 

E^E 

^ 
■*     -*  #    v 

eé 7        y 

^-L-'— -4 r^ 
le.rs  Ténors. 

r?/. 

m      m      m      m 
ifcfe 

«Tempo 

*         ■        a        "y I §=£=t=£=î ï 
bière  à    nous  ton       vin!    à    nous  ton      vin! 
2".s  Ténors. 

   Rein,  plis,     rem  _ 

^^ 
P         P        P        f 

*         m 

bière   à   nous  ton       vin! 
Ah! 

Kem.plis,    rem   _ 

ë  ~W 
bière   à   nous  ton       vin! Ah! 

Hem  _  p 

a  Tempo. 
îs,     rem  _ 

PET- 

rn^rn 

* — — rit. îî l2±l±2J 
'9=^=M^ m -r— — - 1 ±zàz± 

.      l*Tet2d.s  Ténors. 
'■*   — ^—  0- 

l^^^z^f^^ 
Nf^f==^^^ F=t£=# pp 

Fv 

_  plis, l'emplis  mon  ver  _  rei       Jus_qu'au  ma_tin  !   Rem  _  plis  les  pots  d'etain!         jus_ 

^E^ÏTZ^fff^^gB^ plis,  remplis  mon  ver_  ie!         .lus.qu'au  nia.tin!    Rem  _  plis  les  pois  d'etain  lies  pots  de, 

m 
^"iïH1 
^i^^3 

^g^q 

EE 
ni 

S=^ 



21 t^5- 

pPPPPSip^=! 
cresc.                               "     /' 
   #   ^^—•/.#  _j   

/ 

_  iju'à    de  _  main    Rem  .plis,  remplis  mon  ver_  re!Jus_qu'au  matin,  ju>_ 
N   m'ST- —    ■  J 

fFHrfTTm 
FT 

*  ;  * 

w~iïô 

4 
7 

_  tain  Remplis     rem  _  plis,  remplis  mon  ver  _  re!  Jus  -qu'au  matin,  jik_ 

m 
rit. 

pp£ 
r^g~~  rr 

£ 

_  qu'au  ma    _      tin     Remplis, rem_    plis  les  pots   de'  _   tain,         de 
rit. 

:mm pup f—f— 1 *=q* 

_  quau  ma    _      tin     Remplis, rem  _  plis    les  pots  d' e  _    tain,  d' 

^4ë^ r_ ï f f a ♦  < >-*^s 
r?f . 

*M=l   JFW   

e= 

r~T~F ppp^ 
ê — r — 2 

f 
a  Tempo. 

T?   1  -Vf   7^   Vf   VV~^ 
tain!     Du  vin!       du    vin!       du  vin!      du   vin!  du  vin!   

w^=^-^M-m=^ 
_  tainîDuvin!     du  vin!         du  vin!     du  vin!  du  vin! 

a  Tempo. 

m ^~$*n^~fcn?ry^^ *7      Kï     O     r^'P     ̂ Z1-^ (Pf^f m ^s -m   g-   m. 
W    zt 
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HEKMANN. 

m 0     0     0     0 

V  V  V  V  T 
0   » 

*ff 

mrp 
Luther  est  un  brave  homme  .         TLre  lan  laire, 

l 

% s^ 
TLre  lan  laire! 

w& 

m 

p—p- 

m 
Retenu 

i 
^FF* 

TLre  lan  laire! 

¥ 
.r 

m ± 
_.    ^   _   ^ 

f 
~JL   ~ 
r 

*     p  #: *    ïm     » F  "g  P  P   i E  F    '  M       I 

r=*^ 

^ C'est  (ie_main  qu'on  làssom    _      me!  Ti-relan    la! 

^ 
E 

Ti  _  re  lan    la .        Du 

^ P  "P  g  g  <J 
"S" 

Ti  -  re  lan    la.        Du 

a 
F      i 
Ll'THER. 

♦ 

F 
r  v     i'  g    a  i'  f,    a  J>  ff    g  Jr 

[?    ?  W  p    V  p    lé>  p (Ils  frappent  sur  les  tables  avec  leur  gobelet)  .  lv  !     ?s  .  '.      TTT N  k  K  k.       Voi  _   la,        voi.la,      messieurs,  voi_Ia! 

LLJlA$_JlI$ 
vin!      <fu  vin!     du  vin!      du  vin! 

\ 
<*>:- ^-jLgUJr,  Jp p^r^JLp-^!^ 

vin!      du    vin!      du  vin!      du  vin! 



HKKMA1NN. 

W^-^^  t-të-z£zzW&3=4 
A Sa   cave   est  d'un  bon  dril     _      le,  Ti  _  re  lan   lai  _  re, 

S fis ï £ 
t?==y 

s 
Ti  _  re  lan  lai  _  re, 

£^N i/  "'  P    >/ 

Ti  _  re  lan   lai  _  re, 

5=a: 
*t=*=± 

f 

P 

^p  p  b  p  pt    r    nu 
A C'est  demain  qu'on  la    pil      _       le  Ti  -relan  la! 

n  h.  s  i1  yf 

£*f^ 

Ti  _  re  lan   la  !        Dm 

m i 

$m=î £ m 
Ti-re  lan  la!        Dû 

fe^ 

-*l   « 
t— . — i t—,   * 

1 

f 

'F 

F 
LUTHER. 

P^ 
Tf  I E  ?  p  v  ?  p  i/~rp,/-T^ 

K 
(bruit  de  gobelets) 

s s * i 
Voi  _  là,       voi_là,       messieurs    voi_là! 

± 

vin!    du    vin!     du  vin!      du  vin! 

g-H  P  E  ï  ÇUjln vin!     du  vin!-    du  vin!      du  vin! 

5=m-=± 

i 
f 

Eë= 

A.C.  5100. 

* 
i * 
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I 
NATJ1ANAEL. 

rsg  F  rF=l 
i^i^ 

Sa  femme    est  fil  -  le    d  E    _     ve. Ti  _  re  lan    lai_  re, 

% 

j 

t ̂ ^ f 
Ti  _  re   lah  lai  _  re 

g PpÉ Ti  _  re   lan  lai  _  re 

5^f 

W 
5 ^ ^^ 

■^   4 

5 
Sft W »V ¥ 

:>     #   — #,      p.      g   ̂ ff m=t 
£=#ff 

î ^ 

C'est  demain  qu'on  l'en  _  le    _       ve!  Ti  _  re   lan    la! I AJ>  ,.  K  J> 

J> 

8'    IW  "L-il— =" Ti  _  re  lan    la  ! 

§E 

S tr  tti»  b 
^£ 

Ti  _  re  lan   la  ! 

-^   * f 
3= ( m f ? 

p   NATHANAEL  :.%•■•-  les    Ie' s  Ténors. 

fj^XJl  #^ jqifctjgUuUi f 
Sa  femme  est  fil  _  le    d'E  _      ve,  Ti  _  re  lan   lai  _  re     ti  _  re  lan  lai 
p  HERMANN  avec  l*e  Basses. 

s 
ÎÈSe ^ :t^t 

j;  g  y  r 

Sa   femme  est  fil  _  le    d'E    _     ve Ti  _  re  lan   lai_re      ti  _  re   lan  lai     - 

V  ¥   i p 

9E£ 
Ml) 

HT 

■^^-jT 

r=f 

-»- 

sn: 

A.c.  5100. 
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(Bruil 

3^. mri~r^ m — 0    m 
*-f — f   1- H4J-J»  Ji  i.  i1  JnJhrrft 

C'est    demain  qu'on  leu_lè     _      ve!.  Ti  _  re_  lanlai  _  re     ti.re.Iaola!  Du 

^L_|I__^--^£^ 
m   m. m$=^^^=^ 

C'est    demain  qu'on  len-lè      -      ve!  Ti_  re.Ianlai-  re     ti  .  re.lanla!        Du 

Ll'TUKIl. 

i  g  I F  i  p  F  i  p  F  i$L 
de  gobelets) 

I #f~^ 

Voi  _  là,       voila,     messieurs,    voila! 

# 
* 

7-
 

V] 
n!      du  vin!      du  vin!      du  vin! 

du 

^:  ?  u^  ̂ h p^p f 
vin!       du  vin!      du  vin!      du  vin! 

j 

du 

-Q- 

L 
-©- 9   T 

"T~f       T 

iv   "• i 
F^É ^  a  Tempo. 

BEEI 
? 1 

vin! 
Jusqu'au       ma  _    tin      Rem 
P 

W 

3£ 

^^m 
vin! 

Jusqu'au       ma  _    tin       Rem 
a   ÏY-mpo. 

t 



2  H 

^^ 
:i         c i t 

nr  r  inr*r 

3E 

plis,remplisnionver  _  re!        Jus.qu'au   matin     Rem  _   plis   les  pots  detaio!  Jus. 

j  v  p  F  r  r 
^    P  P     F  i;  'Fj^f 

plis,  remplis  moû  ver.   re!       Jus.qu'au  matin     Rem.   plis   les  pots  détaiu îles  pots  de 

U 
S       I       I      1 

^ 

#   0> 

Si 

* >       g £ 9 

qu'au     ma_  tin      Rem  _  plis, remplis  mon  ver  _   re!  Jusqu'au  matin,  jus 
s.        cresc. 

m         m v=m 

r  r  r?  '  F :    E-f^ 
£ £ 

V 
matin,  jus 

tain!   Reni.plis,     rem_  plis, remplis  mon  ver  _   re!  Jusqu'au 

*  • n 
WÈEm 

^ 
»  * 

3E3EÇ 

ÎH 

ft 

r; 

iÇiî) 
w   7  -r 

1 

cresc. f 

ï^a f '         '         '       V 

y    rit  en. 

I s fc£ 
•    *     zg 

»r —  ̂  :  «r — p-* 

qu'au  ma    _      tin, Remplis,  rem  _  plis 

y     riten. ^n^r^m *=■: 

les    pots      de  _  tain! 

<|ii  au ma    _      tin, Remplis, rem _  plis, les    pots      dé_   tain! 

fT^rlf 
E f 5z£ ^'7^* 

W    ~9 

~W7 

^ 
EEÏ 

/JJjlJjJ 

:zz 
S 

^2: 

-st   •- 

3=ë= 
A.r      r.lOO. 
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i*"   Ténors. >         i.     lenors.  ^   

nous  ton  vinfRerunlis  mon  ver       _         reî  A  nous  ton  vinfRemnlismon  ver-      _        i-e!  A nous  tonvin'Remplismon  ver 
2d.s    Ténors £££%£££& s £ ?=^ 

53g 

A  nous  ton  vin! Rempli.;  mon  ver pe!  A 

S £ ^ 
-f — + 

% ^^ 
r-Tr-1^ 

A  nous  tonvinIRemplismon  ver 
re!A 

24e9  Basses. 

^^ 

» I 
y/ 

// 

§EÉ ■aE 

/>/?/    /v7. 
a  Tempo. 

19-'
 

§r  f ̂ ^mr:MMpif:-li^ nous    ton  vin,  à  nous  ton  vin!  Remplis, remplis  mon    ver 
.     pi  >i      rit. 

re! A  nous        ton 

C^: § ê #^ff# 

£= 

Sg: 

i 
F £=^=£ *=%=* & 

<N" 

nous     ton  vin,  ànouston   vin!Remplis,remplismon    ver    -      re!A  nous        ton 

A.  c.  5100. 
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N"\TH\Y\RL.     Récit. 

frpplp  EMU^pTiPf  r    "M  M  g  ̂H 
tes 

Vive  Dieulmes  auiis,     la  beNe  créa  _    ture?  Commeau  chef-d'œuvre  de  Mo  - 

^3 m ? 5=: 
g^ 

^ 

i 3PF  v      ff      ff 

FFPPfrfô>Ft|jptj^3 
h  >  IrJ     i,J 

Allegro. 

Na 
Si 

_  zart         Elle  prête    lac  _   cent  d'u.ne  voix  ferme  et  su     _     re!         C'est   la 

i r  r  ,l,J         I, 
Flr       l>J» 

( ̂̂  

5= 

rr n  k  7^ w 
m <•  •>  ><  **= 1M 

i ^F=^^ E 

tf 

Na 

hj  r  p  t f      ">    p    II       pU'fÈEfi grâ  _  ce    de    la       oa    _     tu 
re Et     c'est      le    triom_phe   de 4# 

.o 

Ld~ia~c 

s= 
ï ̂=*# #   # 'j^  »»# 

r^ï H.'cii 

fcà )  J,»J    J 
^ 

s±3 Ç N;i 

r  H»' 
P  f  '"f   r 

l'art!  Que  mon  premier  toast       soit  pour    el  .   le!  Je     bois.       à    la       Stel. 

Sis ËÉ 

T* 

S £=»>      f     g 

A.C.    5100. 
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% 
_  la! 

Ti'nc 

<^F^H«::    J»~ 
^ feSEà 

£ «s 

É* 

te 

Je   bois      à    la     Stel 

la! 

Vi  _  vat! à   la  Stel. 

Basses. È± 
0—0-0—0 m W 
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njf     retenez  mais  très  peu. rit. 

-o- 
^ 

-©- 

_  queur 
Donl      le  _    ter     _     nel 

f t! t=is ^^ 

t=fc 
't     T    'S^HI 

i=î 

i  *rr~ïr°t-*_w y^=y 
t  »t  > 

« 

g 
Ê=Ê 

-&- 

^ 

o-^- 

cho re    _    son 

ne 

p§^ 
t 

PËB  g  E 
g  B  B  a=JËp S^»*7» 

^ts: 

331 
TT 

XT 

93£Jl 

H©- 

A.C.5100 
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pg^f fwm 

NATHANALL. 

HOFFMANN.. 

te 
_c\   o_ é r 

t> 
^E^ 

tt 
t. 

5% 

S 

*f 
diable  peints-tu  là         Klein.zach  !  Klein    _      zach?..  je  parle 

r> 

rfl Allegro,      (sortant  de  son  rêve) 

?       #  H  ? S r=r at=iÂJTT—*--.-V  -     1 11. l£±fc f É P=^=^ 

-£*7 

«rel.leî.. 
NATHANALI. 

Non  !      personne  !  rien  ! Mon  esprit  se  trou. 

-2- 

É=2 

±2 

s 
\ 

f 
Qui? Allegro. 

^ 
\ 

-e^+ 

S ■—<— -+- f -* — f- 

S 

** 

^ 
^ ^ 

-7— r 

iHB! -î — r- 
* 

A.C.  5100 
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Moderato 

,0\ 

1'.' Tempo. 

P^ 
m     0     0. è ŒEEEf S P H. F    ̂    V    I  F   7  P  f 

Tout  difforme  qu'il    est  1 —        _  Quand       il     a  _vait   trop    bu    de  genièvre  ou  de 

^  T.' Tempo. m — — tt-S   

E5 

± ï 

^S 

T 
r\ 

*0^ 
*=* 

TT\ 
à  i#i  * 

pi 3^=S rack, 

Ténors. 

m 
ii 

N        h        1\  —  I    h    7— r- 
je     _    nièvre     ou  Ht 

Bu. 

ï>: 
^SE? 

raek . 

^  k  t t -i — r- 

i) e  ge    _     nièvre     ou  de  racl 

\.C.  ̂   100 
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■m        m        m ^m ^-r-t-pM  p  « 
i       r 

i 
fal  _  lait    voir     flot 

Tenon 
ter      les  deux  pans    de     son       frac 

m 

m 
ÏEEEEZ 

g  '    Ui 
m         m 

y — t t 
Comme      des         her  _  bes        dans     un 

^ f='F=^^=\     1        g -0   # 

deux      pans       de  son  frac 

m 1       r 
V        V      -V- 

deux      pans       de  son  frac 
Q   

m^ £ P^# ï 
« 

E3 

^ 

U   M1   H  lî^F^ 
1     1 

lac    Et     le    monstre,     le       monstre     fai  _  sait        flic     Mae  ! 
flii 

«f^te 

m h       1      s ^£ 

ft*
 

*•>    i      > ^ 

f^ 

i£ 

^ 

A.C.  5100 
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iOê&E   « i 

.//'
 

:>        i: -r-f- 

A.C.5100 
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TO    6. 
Afoderato. 

HOFFMANN 

LINDORF. 

LUTHER. 

ll.NOKS. 

BASSKS. 

pi 

PIANO. 

S 

NATIIAKAËL.  avecles  1.rs  Ténors. 
£=€f 

HKKMAMN     avecles  l?s  Bav.es. 

^ 

Moderato. 

Kécit. 

>  F  *   fH^-^Ëjj 
Peuh  !       cette  bière  e*t  dé  Jes 

^^S 
H.^F 

«P? 
#   ^ 

^ ^S? S. 

à 
_ta     _      ble!  Allumons  le    punch! 
Ténors . grisons  -  nous 

Et 

fm? r — fffl<  *     r        ̂ 8 
F=£=l Allumons  le  punch 

B« m 
grisons-nous  I 

* — y 

^Ptt-f Allumons  le  punch  ! 

( 

M, 

W- 

nj-
 

& 
P 

J^1 

f 
0    é 

rnsons-nous 

#r^n 
iff T=F- 

J 

J5Z 

g: 

a & 

A.G.  5100 
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H= 
5 » 

0 — 0 — 0 f"T7 
Ê 

B 
que  les  plus  fous  roulent  sous  la      ta    _     ble  ! 

Ténors . 

fW f  H  H 9 
Basses. 

Et     que  les  plus  fous  roulent  sous  la 

k 
E- 1  v  v  v  \     v  T  E  E ^ 

& 

( 

Et     que  les  plus  fous  roulent  sous  la 

k=é 
^ 

,MPf,F ta    _ 

S 

ble!.. Luther  est  un  brave  homme 

m     m   m    m  -0-     f- ^ 

ta    _ 

^P 
.     ble!.. Luther  est  un  brave  homme 

*  0- 

W^t 

ï 5=E± 
P=^J r^=f 

w 
m s-1 — x"=» 

r= 
^ 

^s 

^"Ti" 
à 

P'fff  f  f  Mf     i r  EEFfEEE 
Ti  -  re    lan    ai  _  re  !    ti  _  re  lan  la!  C'est    demain  qu'on  las_som    _     me 

f-  if-  f-   m   m     f-     +■  f~    r   .    0      *    * I i I m % 9=} r 5z=5 F P 
f-f 

Ti  _  re  lan  fai_re!    ti  -  re  lan    a!  C'est    demain  qu'on  las  _som   _     me! 

(pi 
I 

r 
A/.C.  5100 
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Ff=F^0£i^=^î^ p / \ 

Ti  _  re  lan  lai  _  re!    ti  _  re  lan  la! 

tel 

Sa     cave  estdïin  bon  dril     _      le 

i=f 

m=f=j m % 
■FF=? 7 

ï=± 
Ti  _  re  lan  fai.re!    ti  _  re  lan 

f—f 

t=t t=± 

Sa     cave  est  Hun  bon  dril      _      fe 

ïï=t 3 
F 

F- 

I 

'
/
 

^ 
^ 

Bf&fe 
0  0        _É__  iB       1   (E 

|/     y  if  -ft=  |/    k     y  y 
y       E 

Ti    _    re  lan  lai  _  re  !     ti  _    re  lan  la! 
C'est  de     _      main       qu'on        la 

i^l-fft^ 
0   0 

m       'wzzm. 
Ti  _    re  lan  lai  _  re  !     ti   _   re  lan   I 

t=^4 
C'est         de     _      main       qu'on       la 

fe mm m 
m «   #   ?  :< 

^-ê^-e^p2 

& 
#   4L Jt   0 

EÉ 

#     0 

E=l 
0 — 0 

^ t=l £ 

=P 

pil     _     le!  C'est      demain  qu'on   la         pil  _  le!  C'est       demain         qu'on    la 

■^Hh-dl 

■#-# #   0 

0 — 0 

0  0 
m   0 

0—0 0   9   0 Œ EB i>;  k     p :^z 

EZ 

E 

pij     _     le! C'est       demain  qu'on   la        pil  _  le!   C'est        demain         qu'on    la •V 
^   0~ 

'ii. 

m 1M- 
5 ^ œ p 

i>#- giisÉ 
pi 

* 
m 

x  r.    vlim 
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7     r 

pille!  Ti  _  re      lan    Faire!  ti  _  re      lan       la! 

s    *    g       A  -g— 1S    g       g     =g= ^      r 1 
lan    laire!  ti  _  re      lan       la  ! 

^3 fc-^HM-f 

^S-ffJ3  ̂   ̂tfj 

NICKIAUSSE.  Récit 

p^^^^X^^U-^^^^T-^rpr^ 
ç 

A  la  bonne heure5au  moins!     voila  que  Ion  se     pique      De  raison  et  de  sens  pra 

( 

r==*==5-r- 

^   

V 

NAÏHAMKL 

^T|TfsF   P  T-f+J   r      ̂  
MJ"  W'  i^J^ 

_tique      l'esté  soit  des  coeurs  langoureux Ga_geons    qu'Hoffmann  est  amou 

ÇEê 
* 
^ 

/» 
it=t 

i 
HOFFMANN. 

te E 

^f-p=fcfcg 
ÎM 

±=»5 
« £ ^ F 1 S 

_  reux Amou_reu\?  Le  diable  m'em. porte  si  jamais  je  le  de  . 

séhéé 
75 
5E 

3E 

,/'
 

g'  r     «-aê 
; — f~ 

A.C.MOO 
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Audaiite.  LINDORF. 

EhUh'.ehl  Fbnperti  -  nence  est  for    _        -te! 

B 

HOFFMANN. 

-^-+ 

^^^^^^^
 

Plait-il?  Quand  on  par-Ie   <ln 

^EEÊ$E$EE$ 
11     ne    faut    ju .  rer     de        r 

îen: 

MCKLM'SSE P^^^^^P 
diable,         on  en  voit  les    coi 

nés'        Par_donL.   la  perruquë,chaste 

Moderato. 

a^^S 
don 

l  Té u ors. 
D'un  é-poifse  trop  ai ai  _    ma  _ 

e^l^i 

fe3 

É^^^^ 
_  ble! 

S HSSUeUÈsÉ 
Respect  aux  ma  - Moderato 

m 
w 

t§ 

M W =t 
~  Il  If  h 

S^ 

A. fi.  5100 
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^Ë 

h=m 
&E£ 

» 

nect    aux  ma  lis -     0   
ne  les  raillons  pas  1 

r^rr 
Nous 

serons 

#  %é     m    — rrtn Bl .ris L    ne  les  raillons     pas!  Nous   se   _    ronsunjour     dans    le 

& 

1 S 

& 
bip-HtJg 

**> 
È F m tt=# 

tt 

p  p,j  ii  y.  j^ mr.,  un  îour  dans  le        me        _  me 

£=1 

un         jour    nous  se  _  rons  un  jour,  un  jour  dans  le        me 

P^iP l  J     }  }  l»J-      J^ » zeS £ £ 
même     cas!      Nous     se      _       rons  un  jour,  un  jour  dans  le        me 

y 
me 

m 

tîïl g 
P: 

HOFFMA>V 

i /c\ p yTTTlF ifrfe^^ 

«— ±-    _,_ 

pfeu^fe  n m 

é — t- 
LIM>ORF.  ^ 

9ffi=^-   H^ 

Et  par  ou  votrediablerie  estelleentréeLci     Cheroiseaudemalheur 
3 m 

t* (O ijfc 

Ri 
lia 

Pt 
f-^-=5P=r 

xl 

g$ 

cas 

cas; 

jfe** 

—  rs 

±z 

m 
M 

^ ^ 44^ ï? 

E 

fpE 

I 

i 
A.G.  5100 
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mU=^ 

! 

M 
£ :£ i ÏËfet Ëtaxis 

porte  aussi  bien  que  vo  _tie  i  vro  _  gDe  _    ii_»'.  Che  _  re    cLgtie   en 

A 
: 

± 

Sî 

I  immsz — =£ 

^Jï 
il 

1 

Allegro. 
ri 

HOFFMANN. 

W^  ï-l-i L. *Eâ > — y -^— T- 
r~X~f" r  F  i?  ̂  f  i  r fleur! 

i 
Allegro. 

Comme  An selmus,ra_re  mer_  \eil_le, 

Jfc 

U 
* ^ 

-*? — r- 

P 

^^ 
* S i * -*> — r- t-ïè        i— 

^m É r=g-p  J  Mf-i Venez  vous  me  mettre  en  bou  _  teil  _  le, Cher        au    _    t 
eur 

* 
^  ï    r t — * -M m 

j 

$=h^ +=ï=^-i^-^ t 
^m 

9: 
LIMMIKF. 

P   2 ±=d ̂ F=ff y-y  y  v   i 
0 — =f 

de        mes      maux?..  Vous  me    pre_nez  pour     u_ne       bû  _  elle.; 

r^ 
A.C.5100 
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$$ 7 
.«.—*- 

La  piquette  se    met  en     cruche 

Wnrt 
-f — - 

^ 
Cher  diseur  de  bons  mots! 

Moderato. 
HOFFMANN. 

/Tn 

^^r— ->4— ̂  
3? 
:& 

-r  ■    *i   r 
£===£ 

^=t 

C'est    donc  si     la  chose      est  vraie., 

Que 

Moderato . '^B 
/CN 

^É 
^ -u~^t 5 -7  i   r    7  r      7   r 

2 /O ^ El      1 i  "?  r    -+ 

5= 

r  J,rr   ̂ r 
i 

LliNDOHF 

3 É 

»— g 

£3 

ÊÊ^ 
^^P 

vous  en  buvez,    cher  pot?.. Si        je         la  bois  je  la   paie 

Ch( ïM 
^^ 

•v-r -r       7 
if    r        i 

^ 

3 

r^ 
7    r        «> 

7    r      7 

HoFFMANiN. 

m=ff*=£f*£ 
^â 

-v- r 

#■ 1  f M"  p  "rrrnr" tn o_  râleur  de         tripot A  _  vec  l'argent  qu'à  moi  me  _  me  Vous 

gfe^ i \>    r       r 

3* 

izît 

--fr-t 
7   r    — ^=iE 

^ 

5E£ 
-t   7   fn=z± 

5t 

A.C.  5100 
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LINDOKF 

^=* 
* 

ÉEÈ^Ë 
me 

vojez  cher    vautour?  En  ad  .  met  .  tant  qu'un    bo-hê-rt
e    soit  va  . 

(P 
±=^=^=±=dUa 

fcp^ ±=£=± ^F 

^^^tÇ^^ 

sE 

-v-r— fr 
1 

HOFFMANN  .  (levant  son  verre)  Allegro, m ^Ff^F 
A       ma  _    <la      -       me    vu  _    tre 

* 

^^^^ 
t 

S 

la  _  ble     cher     a   -         -    nioiir. 
Allegro 

fummp     f!W  sunnftt        de  Lu. ci    _   ter  .     „ 

1 
femme     Cher  suppôt 

(levant  son  verre) 

m 
mm 

+■  f  f  > 

a  #■ imâfei 
Elleen  mour.ra       sur  mon      a  - 

/T\  (Ils  M  menacent) 

£T7Tl^ r  y  r  vv 

m^ ̂ EëE§Ei4 

t- 

Cher suppôt  de  Lu-ci   -  fer! 

è 
ÉEËEË 

i 
_me 

Cher  e'.chapué    de  l'en  _  ter  !     ChertLchappé   de  l'en  _  frr! 

A.C.  5100 
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i 
(les  arrêtant) 

NICKLAUSSE.  ^ 

Œ^ï 
1K 

Simplet 

411"  moderato. 

*es  _  ses 

m 
clrah-ge  de  pcji    _  tes  _  ses    C'est    ainsi  qu'à  1  ombre  des Ail.1  moderato. 

fe^ 

bois. 

f"
 

De       deux       her    _    gers pour     leurs      mai  _ 

_   ses      Alternaient  les    chants,      les    chants  et     les      voix 

$=£=& m Wmi +         I       <^T-<' 

W^jW ±j 

^# 

ra 

F5 

£ mm fe5 
^N 

« 

^ 

Alternaient  les      chants,         les      chants  et        les   voix  1 
aj    Tèflors.  /^ 

ÎT 

-s 

o 

? 
•f-T- te a 

E=-f-4i^pp^j 
_^L 

-f—r 

érz* 

SF61 

Al     .. 

/>/>    B;iiases. 

ter  _    naient  les      chants  et        les  voix! 

% Pf 
Al 

s— - 

fe3EE« 

ter  _    naient         les      chants  et        les  voix! 

f3^H3 

r> 

■f—r 

Hte 

TTpO- 

/C\ 

I s 
^=57^ î^^ 

i* 

~e— 
1=3« 

5-* 

0? 

/tn 

§ L^Ëpf 
A.0.5100 

-f— f- ÈŒ 

^ 

z^ -f— f- 

ife 

ë^i 



Allegro.  Récit. 
Hl)FFM\N"Maux    Ktudiants) 

63 

^3 

Je  vous  (li>.,   moi,   quunmaLheur    me  mena. ce 

z± 1 
Allegro. 

9 

S 

(montrant  Lindort' 

E     F     F     Iff 
BS 

-!■   1- 
P 

-m — # 

v=> 

Je     ne     l'ai       pas  ren_eon_tré   face    à 

5 
-bd: 

zffiMff 

=*=* 

*> 

ci-nr^ 
f    *?    r— -4lj=s 

E ^ rr  r  m  i  F  f  w^^^ 
ff=* 

*u-$-£ 
tt=^ 

fa  _  ce  Qu  il  ne  m'en  soit  ar.ri  _vé  quelqii'en.nui!..    Tout  mauvais    sort  me  vient  de .2  2 m H ^E 
a 

f ± 
1 a  a  i,>  î  - r j 

^4=^1 
SE! 

b-J* 

fc* 

H. 

*g 

i 

j-"r    ̂   7^ii^^w=^fe lui! 

LINDOKF. 
Si  je     joue      il  méfait    per  _  die!.. 

^^
 

gS* 
» t5=£ 

^e i -*     'ï     r        v 
/> 

te 

Bon  il  faut    croire  que  vous  jouez 

±JC         1 t\ 
%   r 

A.C.  5100 
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HOFFMANN 
LINDOKF. 

HOFFMANN. 
LINDOKF    (ricanant) 

^^ 

Àhlahlah!    mon  _ 

HOFSMANN 
ISATHANAËL.  Récit. 

"^^m^rn sieu 
rai  _me  donc   quel. que       fois?.. 

ï^^f^ 
5==^ 

Rii ^ 

^ 

W 

3 — f- 
Moderato. 

Sa £ 
^s^^^e 

a^^^^^^ #3 
gir,       fimagi_ne; 

Notre  ami  Wilhero  que  voi  _  la 
Moderato 

A.0.5100 
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IS;.. 

i 
S 

PTTTt^^g^ 
V J— t— r 

_le  pour  Le_o_nor     el    la      trou   _ve    di.vi 
ne 

^ ï f^j^r 
if — * 

-S- 
ffi ^ 

te 
^ ±—iM3LL s Ka 

t^^ 
r      r    — ■? 

E£ 

manu       ai    _  me      (iret     _    chen. 
El 

moi ie  me  ru 

(#=rar  r,i7j >^n  r  r  rr f^fes 
( ̂m 

f 

fe==F 
ir idt 

»?   r    v 
^=^ 

33: 

#* 

tor^nr-ri àtl 

H0FFM\NI\. 

^^m^^^rm-^m^rf^ 
Na ±2 -# — #- 

:£-£: 
i_nt'    Pour  la        Faus     _     ta!  Oui,Léo_nor,       Lavirtu  _  o  _se!   Oui.Gretchen, 

WWfri b   J> 
-w 

3=£ B 
_t> 

« 
S: 

tv 

aJi 

f- 

-fi» 

F=P 

£ é=±=± 
m      m     m 

£=« 
ta   poupée   inerte  au  cœur  ^la  _  ce!..  Et    ta  Faus  .  ta,  pauvre  inseo 



«G 

db 
=&eb m 

FTP^r-p 
Ê=# 

_sé!     La    cour.fi  _  sane    au  front  dai  _  rain! 

HERMANN. 

§¥ 

Récit. 3 
0   0 0   0 ^M^-==z^^ 

Ta  mai. tresse     est  donc   un    tré  _ 

( 

JEFfHHE^ 
HOFFMANN.       Andante. 

^  J  liu   J pE 
de. 

_sor,  Que  tu   mé.pri. ses  tant  les      nô  _  très? Ma  mai     _    très    _    se? 

Andante. 

(à  part) 

J    J>Js  JMP-P-P  PP  PIT  Pi% 
Oui,     Stella!.,    trois  femmes  dans  la  même      fem_me!     Trois 

grr  j 

g#^ 

P J^lJ'pptC^lPP^pgD^BBte 
à  mes  dans     u  .ne  seule  ame!     Ar  .  tis.te,    jeune  fille     etcourti 

é* Éï 

S 
( 

geF 

1 

A.C    5100. 
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Moderato. 

*£^É 
sa       _      ne 

Moderato. 

te
1 

*-    M-     M-     M 

tg_ 
44ttfe 

? 3=£r       1     1    JT]   JJ    «I 

!)*=**■ 

^       i    r     ̂  P ? 

rE 

H. 

gF^-j^j^^Mf  y  y    \>    ̂ =z^===z:^-f— E 
Ma  maîtresse?  non  pas!  dites  mieux:  trois  maîtres  _  ses! 

ftkffi  ̂ 2!  £lf  LLf f4ff4ff-B 
s •>       r        t ¥^f¥ 

i  2   2   2   2 
,1*  V        W        m        W        •        9       9   C   Z   K   E   m.   WL   :w- 

^   

Tri  _  o    charmant  d'enchan  _  te      _     res      _     ses 

iîiitîtîîiiî £ ttÊESE£E£Ê 

mm 
& 

m, 
i   r       •? f 

<5>-^
 

o: 
H. 

^    "i     P     P    P     *     P^5=£ 
Qui     se     par_  ta  _  gè.rent  mes        jours! 

Je    !     ê    !    ê    ê     fiLjfiufiLjft_jfiLjff_.ï4 

\  n.  s  ioo.  - 



68 

il g 

Th  pr^n 
i 
^ 

Mi 
Voulez-vous  le    récit  de  ces  folles   a 

m 
î3U 

EF* 
ft  j  y MrHS j< t **s!|' 

=f*^=îs: 
»    te:    ,lZ: 

3=5==£===3f==: 

MCKLAUSSE.     Récit 

*?  •?    r      -^ — - 

^M£^=i£ h. 

>: 

¥ gbrqr  ̂   r — ^=^ 
fci 

MMM* iiiours? 
Ténors. 

Que  parles-tu  de  trois  mai    _   tres.ses? 

»V-*  ̂ ^T^fr-vViff^ 
r  '  V     "V 

& 

Oui!        oui; 
Basses.  i  L 

* * 

S f— T  np  *?  i4Mh-^  *  l  *i 

^^ 

Oui!        oui!        oui! 

h- 

ti  W  i  r 

'
■
\
 

H3 3=± 

( 

./; 

m 
% 

ty-^t E -t— * 

SÇ 
=1-UW^=5 ft=3t 

fc 

HOFFMANN. 

É 
• — 0 

frf-^-H^^^W-j^ 
* 

?=V  r     r 

EE- 

É3 
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m^Hm É_coutons!         il  est  doux  de 
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KECIT    ET     ROMANCE. 
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HOFFMANN. 
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mS I 

y*
 

? ^ ^ M»   ■      E 

Hécit. 

*=t 
F ± 0 — m 

U  F  I  1      V=B& 
»    » 

^^ 
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Mesuri 
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i 

>  ̂   f  g  f  H  g  1^^ F  fgi^  ?  i 
oui,  la  souffrance  partager   1 a  _  ve    _     nu- 

Lais  se,  laisse     ma 

£ 

c^: 

J       bâ -m   ^» 

ï*— * 

SËË i 
j 

^j     ̂  
n 

te ^p 
F 

«      « 
* 

if — *- 

/ 

flamme  Ver_ser     en         toi     le 

joui- 

ni 
i 

I f 

Ah  ! 

W 

Lais  _ 

^ 
j 

f 

A.C.  M0<» 



7» 

m      m 
V=t     V      \t 

_se  é  _  clo  _  re      ton     a 

;^z fc=±=* g^=^^ 
me     Aux        ray_ons     de       T; a.muur 

Lais 

— ^ 5 5    3-  '** 7 

* 

î^î^l 

^ 
^Ë 

Ped. 

r~s^i 
*   m   m   m    h»       9       9     ̂ 8 

S 
Ped. 

Ped. 
Ped. 

H. 
^^ 

/Ts 

E # — *■ HHMMMM* 
see_clo_re     (on    a      _      me    Aux  ray.ons    du  Humour. a  Tempo. 

m£ï4m ^é-é-é-é^L-if^-LzU 

iitrr  rfr  f  l 
Ped. 

5 

^ /7N 
± 

^fpp Fg 
f a 

Ped. 

"■JP 

Ped. 

2<?   COUPLET. 

&& 

^^ 

â ÏEÊïà 

M 
Foy_er  divin        soleil  dont Pardeur nous pé. 
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Non     au  _  cuu        ho,   te  vraiment,     non,  mais  vraiment       Ne  reçois  plus  ricfc 
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j-j  j  \tjni  i gj p g j_4f^^ 
Non     au  _  cun        ho  _  te  vraiment,     non,  mais  vraiment       N 
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ffU+  f  f  ii-Hf-H^ Tout  s'y  trouve,  tout  s'y    troti_ve    ré_u-ni 
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î i 

i Qui 

Ê 
-f — r- 

nous        les       ar  -  rê-  te  -    ra  ? 

*|3=   êf^iV# 
I wt 

§  « 

^ 

f  f IL_:E 4 £ 
f Ê 
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SPALANZAM. 

0-0 t ?=f: 
m ±=± 

Halte-là!,. 

Soprani.        \)    \  (Hoffmann    épuisé    tombe  sur  le  canapé.      Spalanzani     arrête    Olympia) 

& !eee=e =F=?= 

Pata.traL 

tu   
  T,'»ors    

   I 
-f   ^ 

Pata_  tra!.. 

Basses. 

H -? — f- 
# 

p    r     r 

Pata.  tra!.. 
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ggjE 
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/c\ 
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i *        «  * #    #         *    *  ï 

Voilà! 
as.sez,  as     sez,     ma 

i 9 — ► 9—P 

3F3- 

^ e 
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PE 

-*  * 
(* ÉÉ M B 

$ m 

S 
OLYMPIA. ite^pgP Ah! 

£=^ 
^ 

fil   .     le! 

ém ÉEf £ 

wm lÊà S i 
dU Je 
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<>. I f=frfff 
Ah! 

si 

i^É n m lin  i 

Il    ne  faut  plus       val.  ser._ 

^^ 

=i 

appiÉ m £=> m à 
^ ? 

iL^-f-g-g 

ë^ ^^ s p=^p 
as-sez,  as  _  sez ma       fil    _     le;    Tbi  Coche 

i ï SE3 

^PS 

f^4 

ÊE3EEE 
P=?=f= 

=£=f= :f=z£ 

^— f- 
COCHENILLE. 

I Ë 

-f— f: 

fc=t 

_  nil     _      le,     Re_ conduis     là!, Va   .  _     a 

Én<i 
d0   îeE ^Pl 

^zzd» 
S 

ÊE 

il i r    r    t 1-4— t- 1- 

OLYMPIA. 

f 
Oui! 

\>    J    r    l t i=r* -f — ?- 
5=7+ 

douc! va doue! 
t -f — f- 
va! 
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i ?*rh$ 
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*m 

ÂhT 

i m m m i 
/ 

W  V 

g 
fe^ 

*=£=£ dbtzt 

rf-f- 

-f-f- 

± 

Ah!       AET 1 
Soprani. 

ë=^ 

=F=F 

:F=f: 

pu 
Que      vou    _     lez  -  vous 
P 
m       zjl =?=f: t ±=fc 

Basses. 
Que      vou 
P 

lez  -  vous 

S 
=é=hF 

r     r 

Que     vou    -      lez  -  vous 

P m M S-f f #=* 

*^ 
^^s » — (» 

iEÊÊ 
ÉÊË=Ë 

fc^ 

E=?= 
f  mèmmf  m 

     Ah!   

l^irriiFf^irfiirfl^i  rrâ^E 
Ah!   

quou 

2_t_llÀ 5^ ±=± 

■f — r 

t=fc #• — # 

di  _  se  C'est 
u      _      ne        fille ex 

f  r  g  if  r  * 
?=£ w~~w 

-f   g: 
+      r    + 

quou di_  se  C'est 
u    -      ne       fille ex 

SU!f_^_ii £ 
=f=? 

:?— H^ 

*=^3 

quou di_  se  C'est 
u     _      ne       fille 

ex 

m% 
i 

!=£ 

m #f ±=è ■f — f- 

^^ 

-f — f- 

^£ 

fczt 

^^ ^^ 

±=dt 

?=f= 
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^3 

P^^^^p^i 
-f   f- ^H^zj-JriL—r   L-J-f--? 

feE 

-f— f- 

_ quise II ne  lui  man que  rien; 

Kll:' 
i -?— f- UF  grl!E 8 -f   f- 

r  r     -=f=? s 
quise 

II ue  lui  man 

que 

rien  ; 

Eli. 

S 
^^=

3^ 

tE33 ir~ir 
:f=?: ^EE=^=? BE 

quise 
II ne  lui  man 

que 

rien; 

Elle mm i m m T& 
«-* tf 
ft* 

♦* 

1 m 
r    r~   f-f 

•f-f- X    r     E £=& 
*   f- 

±zjt: 

En lit-    iT 

*•         tr 
J5 

1 o. £—  WW-^ 
^ ^^ X 

f 

/7\ 

t>c  r  »      fep  r     ̂  ¥ l ^^m 
est     très      bien! 

f=F* £=£ 

Elle 

A. 

est     très   bien  ! 

f=F=£ 
^ 

est     très     bien! 
Elle 

/ 

est     très   bien! 

/7\ 

ni U        m ■f   f- 
T 

est    trçs      bien! 

^S 
JJLfLj r-t 

^ 
« 

^ 
■f   f: 

* 4   i- 

Elle  est     très  bien! 

,cg!>,  te 
éi 

m 
# 

* 

/o 

Ï»=?EE 

-CS 

-f— f- 
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A 

N1CKLAUSSE. 

:F=f 1 9 ± 
Est-il 

^=^ mmm^mm ±=Sz 

Elle     est  très     bien,        Elle     est  très     bien! 

wm p^ * i-£ 

Ëlle    est  très     bien,        Elle    est         très     bien! 

J  f  r  i  J  ê  r  i  J  r  r  i  J  ̂ ^r     r ~ 

Elle    est  très      bien,       Elle    est         très      bieo! 

É§ 
fein 

ff 
îr^rt mmmmm ^^i 

SPALANZANI   (examinant  Hoffmann) 

â \. 5E3ffi rrr'r   nr,rë mort  ?  Non        eo    soni  _  me    son  lorgnon  seul     est     en       dé  _  bris 

^m s 

ps 

fc± 1*3 *=t =§« 

rr TT 

^ s n   ■ m pp izdt •f-f- 
^ 

PI P? Il  re  _  prend 

y  Soprani. 

ses  es  _  prits 

Ténors. 
Pau.vre   jeune  hom 

^m 
Basses. 

Pau_vre  jeune 

m 

1 
g| 

Bg±Ë£ ^ 
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NICKLAUSSE. 

m Ê 
il         re    prend  ses        es_  prits 

i Ï5BÊ ^3^ ? 
me! Pauvre  jeune 

P 
f— f- hom me! 

CF i 
# — i» 

Ê cz:>        zr 
V 

rau  vie  jeune  homme! 

S i SB 

32 

*     * #     # ^t=# 

#*-*
 

mwn   wë 
?+-+: 

<•)    Ji  g p E=B 

^ 
^P £ 

P? 

P 

SPALANZANI. 
Moderato. îS 

^ 

COCHENILLE. Quoi! 

Jt 

M 

Ê 1Ë 
Ahi 

M 
hom 

me!. 

&^- 

E 

Pauvre  jeune  hom 

g 
*F 

me! 

r  i"r    -e v 
Pauvre  jeune         hom     _     me! 

Moderato. 

R.'r-it. 
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HOFFMANN. 

P i— 3_^ 
0_  lym.pi 

*mmïm 

0* 

EEZ P   P 1 
(il  entre  en  Scène  la  figure  bouleversée) 

Mi.sé-  ri    -    cor.de!   0_  lyni-pi  .  a!. 

c: p   p i=£^ 
fhommeaux  lu.oet-tes,  la!. 

SPALANZANI. 

II. £ 
Ah!  terre  et  cieuxlelle  est  cas. 

m 
HOFFMANN. 

P-P-P- 
SPALANZANI. 

t^^=F 

S* 

m 

j 

sée!        Cassée?.. 
copp. 

Gredia! 

j^^iiiijL^^ 
Ha  ha  ha  ha  oui,  fracas   _     sée  ! 

JJLjlÛj 

x^^^k 
pppp 
ïïiîUil ^ M=4^M 

SPALANZANI. SPALANZANI. 

'.OPPELIliS.^,    ̂ E 

a.  c.  5100. 



157 

m 
Même  mouv!      (2   mesures  dans   une) 
Soprani 

*F 

'à 

30 g É 
L m. 

31 

Ah!   ah!  ah!  la      bombée,  cla  -   te!        Il     ai  .niait  un       au.to- ma.    te! 
TYnors. 

Ï £ 
3S! 

Ah!    ah!   ah!  la      bombe é_  cla  _    te!       I!     aLmait   un        au.  tourna  _   te! 
Basses. 

^m wJm t-tf-t 
P 

F=#F 

Ah!   ah!   ah!   la      bombée,  cla  _    te!       Il     ai.mait  un        au.to.ma.   te! 

S £g 
tM4 

W 

9   ► 

É3EE# 

f  y  f  f  i il il ê 
ém    m m m ÏE 

l^=ft 

f~ 

r 

n* 

NICKLAUSSE. 

E^ 

Un  auto 

N^Pf-f-r-4** 
F 

Ah!  la  bombée  .    cla    .      te!    Il   ai.mait  un    au.to  .    mate! 

tt  0  l-  ̂ r=# 

te!    Il  ai.mait   un    au.to  _ 
m 

Ah!  la  bombée  .    cla    _      te!    Il  ai.mait   un    au.to  _    mate! 

m  r  r  ̂  r ÉÉ #-# 

pm 

% 

s 
-M: 

Ah!  la  bombe  é cla     _ te!    Il  ai.mait   un    au.  to 

m — t— 

I »   9 M 

*b^M Éip 

i   

m J=4 -#   0- 

tt'  ' 
A.  G.   5100. 



1S8 

HOFFMWV. 

^^m 
-Î^SE %mm^ 

mate! 

COPPELIUS. 

Un  auto  _    mate! 

m 3EEE£E=££ 
Ah!  ah!  ah!   fracas. 

< 
tt g  '■r  J  r  iffiJ # 

5S 

Ah!  la     bombée  _  date! Ah!    la  bombée  _  clate!. 

*^  4  1-1      1-  I   I.,  .   ,  .  /»J-lfol 

te=fc 
£ É ES 

Ah!  la    bombée  -  clate! 

i 
Ah!    la  bombée  _  clate! 

bg   rjg 

EE 

^ 

Ah!  la    bombée  _  clate! Ah!   la  bombe é_  clate! 

,     SPALANZANI.     k       , 

•^  Gredin! 

±=5: m 
tw^ 

gredin! 
brigand  ! 

^^^t==^-^JX==^J=î===^ ^ 3=5=1 

se vo  -  leur!       gredin! 
Pa. 

»^ 

Un  au.to  _   ma.te  ! 

I a 
Un   au.to  -  ma_te! 

^ 

^==
 s^^te^ 

tr t*L 

a^3 
^p 

'^mm Un   au_to  -  ma.te! tr.   

,teg|pagp^p *EEÉÉ 
#   s ■■g       n   ~P   

=# 

^ 
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£ _r   a. 
h iiH m     m 

brigand!. gredin!  brigand! 

^lif — »■- 

ïeo!       pa_ïeu! 
vo  .   leur! 

Pa m 
■lAïMh M fe^ 

Un   auto  _      ma,te 
Un 

au     _      to 

-ië=^wm Un  auto  _     ma_te 

r      m^ttt^ 
"ff  ff  r 

Un 

SE 

P^ au    -     to 

H 
1ir~~~  tr~ 

Un  auto  «     ma_te 

^ 

m.   à   0. 
Un  au    _     to  . 

m ^E 

*  *fLf  f  r  f  | 

^^ p w 

i LU-L^---   j s-fe   f    ̂   ̂  

■    ■ m     m     m *=!=* 

bandit! 
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as-sas-sin!    as  _  sas.  sin! 

ThTï,  fïïll ^ r         r      v 

_  ien! pi   -    ra_  te! as-  sas  _   sin! 

i s  g  J  [ za 

-ma- te! Ah!     ah!     «h!     la 

i± BE fe ë 
_  ma te! Ah!      ah!     ah!     la 
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.  ma  _  -  .      te  ! Ah!     ah!     ah!     la 
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ff 

%K 

IrT 
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t •    mm   m — m   

Mon  auto  -    ma-  te!.. 
COCHENILLE. 

Ê 
Ah!  terre  et 

P=^9 

Pauvre  auto  _  ma  _  te!  La 

gg H^PS ê ■    ■ 

Ah!  ah!    il        est    fra.cas  -   se!  Pauvre  au.to 

±-l±i±-uD^ s 
# 

bombe  é.cla    _    te!  Il    aLmait   uu        au.to- ma  -te!         La         bombée  _ 

dbm= i fa=^4=^g s 
bombe  é.cla  _    te!  Il    aLmait.  un        au-to-ma  _    te!         La         bombée 

^)i#  i»  f*r p ËEÊ s 
êEjg^ 
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bombe  é.cJa   _  te!  ai.mait  un        au.to -ma  -    te!  La    bombe  é 
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y*  r  r  ttr_ 
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F — F 

bombe     é      _       cla  _  te!  Un  au    _     to     _       ma  .     te!  I        est        fracas. 
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lrf7HHg-f-r 
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^^ 

cla.  te     II    ai  _  niait        un  au 
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• — F 
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§^ i BEÏ P & 

^a ^P-^P iââ ^ff~P  é 

♦a 

* 
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p 
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ma  -    te! EL Il  ai. mait  un  au    _      to  _  ma   .      te,         Il  ai    _ 
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.  mate,  Il       ai  _  mait         un au  -    to    -      ma  -     te,  ai    _ 
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_û_ 

-f — - 
mate  pauvre  au  _  to   .     mate  pauvre      au  _    to     .._     nia  _ 

iM: 

te 

r  r  r  r  Tff— *f— f 
-©- 

^ 
mait   un     au  _    to    _     mate    un  au  -    to     -      ma 

9%=f 

Z2: 
331 

te. 

P^£ 
-f-*- ah!    ah!    ah!      ah!       ah!    pauvre      au   -    to     -     ma 

z à .ci- 

te. 

p-f-p-iff^-^ggi 
-f-— 

_  mait     un     au  -  to    -    mate    un   au  -    to    _      ma    - 

f 

te. 

P—  5 
±=±: 

mait     un     au  _  to    _     mate    un  au  .    to    _     ma 

§£ 
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te 

^fe^ 
£=±: 
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:«=•= 
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A.  c'5100. 
Fin  du   3e  Acte 
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PIANO. 
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4ft 
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^-gfttkl 
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Enchaînez. 
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ROMANCE. 

m  12. 

ANTON1A 

(Kilt-  est    assise   devaut    uu    clavecin) 

Andanfe. 

PIANO. 

SE P^ m 
Amiante 

É 
Elle    a  fui ,  la      tourte. 

Pm^mt 
<e— 

^
^
 

ï o 
Rccii  .(se    levant) 

l n^4=M-j^ 

:>- 

ÏEHt^ 
.  rel    .     le!..    Ah!sou-ve_nir  trop  doux!         Lnia.ge  trop  cru.  el   _     le! 

±= 
rs 

S 
^ i~t~i 
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/C\ 

/> 

Ped 

* 

AU.      mesure, 

I fadk £=^ ft=^=ft * \. 

P  P  g  P  P  i-F-p-^^#^# 
E-f-MM* Hélas!  a  mes  ge.uoux  Je  l'entends  je  le   voi!     Hélas!   à  mes  genoux  je  le 

m- 

^-r~r T 

( 

f ~m 

lento. Andanfe, 

A.  G.     5100. 



145 

Elle    a  fui. 
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a       foiu1t'_ 

^&   frG~ ë  m W^^t 

Uc 

^^S 
7»  i  j  ±^ 

I 

^ a ^ 

Ped. 

F 
J       •         •         I  *  l  i'     \-f- 
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P&S* 

r  m 
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Ped  * Ped.  # 
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S 
ï^-O- 

i 

^i! 

«fcF 
^ 
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=£2 

Ped.  * Ped.  * 

•3- 
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_[)»'l   -  _    le  Oui  (ont mon  cœur      est  a        toi! 

m 
Tout  mon 

^t  i  i  .1  .i~j~l~ht 

733 OT 
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^P 

ftthg   tttr£r$r£ 
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=£ 

Ped.  tt 
Ped.  # 

Ped.  # 

y 
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nf 

coeur est  à        toi  ! Tout mon    cœur  est 
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MWP^^ 
P   t  l   g   g  *=T=S= 

rtf. 

9B  = 
Ped.  * 

A. 

^^ 
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Tempo. 

? Ê 
to: Elle     a  fui 

Tempo . 

a S 1 

y#j  i  <i,^>^J»|i 
w 

h  »» 

la        tourte  .    rel    .  .    le,         Elle  a 
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i  j  i  j  >  ?^& 

S # 

=£ 
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Ped. 

Ped. 

ï 

— N     iriitrit.      Lw^      ̂ i/-s 

fez^T-ftr-r fui,      elle  a   fui         loin   de     toi! 

/CN 

E^ 

i^U 
Ù^g n </i'm . 

S -Y-r- f o 
Ped.    # 
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Ped. 

\.-/%r^ 

-& 

^ 

_  lié  re     _       ponds  moi  ! 
Toi         qui 

m 3g^~driH»iHr^ 3 
mm 

i  i  i  % 
4     J# 

h=z£ ^m G 

Ped. 

S Es m \. 

^ 

eî 
^ 

sais 
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sa 

m r>  J»    > n  t  n  i i rTR f=f 

fSj? 

3? 

l£ 

Ped.  * 

^=5
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t=5 ^'  cri' se. 

3ÉES 
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foi! 
Mon  bien  ai  _  mé,  ma  voix  tïm.plo  _  _  re  Ah!  que  ton 
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(!"'  i  J  i  J  i  J ........ 

^ 

#   #       f» 

Pff » 
J» — z# O 

«g       g       « 

*y — ^ — ^ — *-~*     *~  ! 

éÉe fi=*i 

* 
fa*

 
o. i à. 

r  r  - i & 
nir              est          à       nous! 

j2   m.   o  • 

a 

O 

nous! 

£ 

r  r   - 
_mr est  à       nous  ! 

ï #4 g 5^iï 
^ 

nous  ! 

Hgnip 
t,ff^g s #   # 

S j  ̂  J4 

fff"F~f~f 
f^F^ 

yr 

Trrrfr -f- — ^ 
«K/         -©■ 

g 
HOFFMANN. 

Récit 

ÇF3= 

J     r    }}})- pnszMzg r  r   /-J  ig:  ̂    r 
tt* 

ifc 

/C\ 

Pour  _  tant         o  ma  f'Lan  leé_e,       Te  di 

ztzi&ais il 
! Sfeï ars  i  il  m ■=■=■ F^5 ■  zs 

i ail  r  *  t  p  i  Mil^ 
Mesuré . 

#    •  0 

T-T- 

Ê 

y _rai-je  u_ne  pen  _  se'  _e        Qui  me  trouble       malgré  moi, 
# 

^ 

=«=* 

1* 

-f— r- 

pi 

A.C.  5100 
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Mesure 

■*?— ^âàiUS^mrW^H -Hré-f- 

La  musique  m'ins   _        _  pire  un  peu  de  jalou  _  si_e      Tu  1  aimes  trop! 

M à p=* ^s 

&      w mM 

^a 

z 

XM. 

ANTON  I  A.  (souriant) 

ES 
Èà ̂minW^^-iM^ t^hj^t^^pp^ 

Voyez  le  _  tran.ge  fan  -taisLe    TaLmè  -je  donc  pour  el_le      Ou 

( pfefirqg m  '  f 
p£ 

^   F 

»  9  ,    h        N        h ^ 

iO-^iii- fr=fr 
^ s :& 

ai.nie  -  je    pour toi  Car  toi 

"H 

tu  ne  vas  pas  me     dé  _  t'en 

£*=fc -jljj  a  hn 
fa         (mystérieusement)  Moderato. 

1 fe^Eë 
^=5 

EES 

A. *=£ ± 

T—é   ;   r—   - 
déchanter      Comme  a  fait    mon  père/ 
hoffmaxx.  <5 

r<  t>J     J'  U # — 0 

Oui,mon     père  a  présent    m  im_ 

r\ 

5    7  fig  S  == 

Ë£ 
.M? g£&£E 

Que  dis  -tu! 

/C\ 

r1»E~T~
 

Moderato. 

>«• — r 

U* 

P 
»  s- 

5^*7 

=5 

A.C.5'100 
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^ËË^â 
« — # 

ttvs  citt r\        .1 

E 1*9   \n 
tëffT^ 

i 
_po_se  la  verju      du  si    _   len   _     ce       Veux-tu  m'en  .  ten_ die  . 

e^^F^F^ 
C'est  étrange  I     est-ce 

ANTOMA    (aveu  force) 

"•^^^P^^^^^^Ç 
I 

donc?..  Viens  là    comme  au  .  lie  .  fois  !  viens    là 

? 

p£ 

H 

«=
 

gss y 

« 

ffl-^ 

-f — r 

i 

Ped. 

*  Ped. 

ëêëÉ 

S ^ 

té 

*.  Ped.  * 

*t M^ff^ 
»l^^     _     -  ...  .'.x.  ...,..,ln         •-.-.. i        «iiv    l:i     i  mi    iw'l'dll 

.cou    ,    te      et       tu 
verras      si      j'ai     perdu     ma    voix, si  j'ai  perdu  ma 

là 

JP^f! 
(^^ ± 

r      «?  j 
4* 

Ii ̂  
± 

itEEd^sai^^p 

Z=± 3gl 

/?N 
Ped.  fl.  Ped.  *        Ped    #     Ped.    *         Ped.      #       P^d.    -» 

HOFFMANN.  Récit,   très  anime. 

<p<-r  %  r  pli voix.     Comme  ton  œil  s; 
n/  ̂   I-'  f  i'  T  v- 

m 4 

>a  _  nime    Et  comme  ta  main     tremble  ! . 

PTTf-yr1 

\^h\tr 

-O- 

:fë 
S 

Ped.<- 
A.C.  5100 
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Moderato, 

\. 
3S EÈ5 p—p   p  0   p  p 

/^# — # 

/    k1    1/ É£S 
£ 

i»   1» 

Tiens    ce  doux  chant  d'amoui 
Moderato. 

Que  nous  chantions       en_semble 

/^g 
B 

' 

^ 

^    »      o- 

? 

r r r 

r\ 

^i 

# — m 

0   0 
Î 3=ffc 

HOFFMANN. 
Que  nous  chantions        en.sem  _    ble! 

&P — P        P  P      P :E3 E 
1  r     ||. 

Ce  <Umx  chant     d'amour 

H^~r  "ti?^ 
j 

^E 

En_ 

n\ rM± ^m & 

^< 

M M 
ANTONIA .  (Raccompagnant  sur  le  clavecin) 

Allegretto. 

ï 
*=4 

S E 
ï * 

gr;        # 

fMM £ 

.sem_ble.  C'est  u_ ne  chanson  d'amour  qui  s';envo   _  le     triste   ou      fol   _  le 
Allegretto. jÇ^ £ è 3=£ C=5i=^z!tt=iiJ=5 

b g> 

2Ped. 

t 

Pî 
Ped. 

*         Ped. 
<= Ped.         # 

â± P=# 

g-Nfr  n  fir^p 
t 

Ê«E£ 

É £ 

Qui  senvo  _  le  triste  ou  t'olJe  tour    à       tour!        Cest  une  chanson  damour  qui  senvo_Ie 

É 

rTl<U  t  r    •?  :=s 
f* 

^-j^F^I—-  ̂ ^ 
Ped. 

*   Ped 

iMfe^4J 
-H-Y 

î 

*   1- 

Vtw. 

9 

-v-r 

rf  'j  ̂   i #      Ped.  ^.    ped        «j.     ped 
A.C.5100 
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triste       ou 

±3} 

±a.        <  m   m   

-1 — r îK 

il -*?— r- 

riten. 

A. gfe 
J^-^ 

^ fUOL 

ImH 

OT  l'  T  F  T  7=^ 
une  chanson     d amour. La       ro_se    nouvel. le  sourit    au   printemps 

JZl. m t-f,   V  i    i--r         1  i>6        *> 

W"  ̂   "S 

p£ 
S JÛ. â 

p 

M 2ZI 

« — r i=z=5: 3=± 
ï 

Ped. 

Xr  Ped. 

£& 

^  r  g  g  u  n  V  't  M  r^l i S ^=^ ? ^ 
V=3t 

<A«T? 
Laslcombiende  temps  vivra  -  t  -  el       _       le? 

mm te   AfTTi 
¥=    r       A1*     TTttf ^    r         7 

=^ 

PE i $ *. i S ^ 
H   1* 

Ped. 

Même  mouvt 

$      Ped. 
\>+ 

ft=
 

a  gp        qp    *    il'^: S, 

È3 
S 

I»     ff      I    Q 

^g 
Combien  de  temps    vivra- 1  -  el 

Même  niouv! 

_   le? vivra t-el 

_    le 

A.C.MOO 
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w    » 
-0 — p- 

Ah! triste  ou  fol     _     le 

gNa—W-r ^fe^f fr=£ 
£ ï S *      é 

^— — 

Cestu.ne  chanson  d amour  qui  s'en_vo  _  le       tris  .te 

#^^é ^ — r 

-f — r 

i i=fcz=ï 
fe 

:P^ I I f=£ I If 

Ped. «       Ped 
Pôd. 

M t 

4t 

Qui  s'envo      _     le     triste    ou    fol    _    le        toui 
J 

I  i    A  *'*i 
tour  ! 

3Zi 
^ 

fe — i—r- 
t — r 

+r 

■7 — r- 

^E3 g 
f 
Ped. 

— h£ 

P ^ V -0-       Ped Ped. 
# 

Ped. 

Ï^E^E* 
^    j    j    } 
W   ml   m —    w 

E 
S ÏÉ^ ï »        » 

Cest  u_ue  chanson  d  amour  qui    s'en  _vo    _     le       triste      ou  fol      _    1 
u  HUFFMtKN.  .    '    .. 
&    i       — »   ^ — k Ê w^m Ë 

¥=? 
i 

i é 
Cest  u    ne  chanson  d'amour  qui    s'en  _vo     _    le        triste       ou  fol     _     le 

4 É w -t — r- 

vTT     ̂   =-r — *n 

-t—r — t 

i 

w 
«rf— «r f 

■zz=± t— *H$»=7 

Ped. 

=<S=E 
s  rp  *  *  k ^3i 

te 

n\ 

ï f s «^hf-kH >!•        •> 

Ct'sl  une  chanson  d'amour,  c^st    une  chanson  d  amour. 

gajLam£#app^ 
7  r    7 

15 
.Cest  une  chanson  d  amour., c'est    une  chanson  d'amour.  ! 

-7-f-   V 

fWppJ? 
^fW^ m w 

%   ® 

m t—$—T7 «= 

^ ./ 

lÊEÊ 
^ 

r - 

IF 

tt 

A.C.5100 
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HOFFMANN 

CeW  u_  nechan.son  d'amour  qui  s' en.
vo  -   le,   Triste 

2  Ped. $    Ped 
A.G.5IOO. 

*     Ped. 

*    Ped. 
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§4?  p  G  p  pM 
ii. i fc 

Qui__    sen.vo     _     le  Triste    ou  fol    _  le     Tour       à 
^ 

tour! 

C'est ne  chan on  d  a  mour! 

^=4^=^  r    M( 
4*U— JLf     H 

^ 

-r — ? 

S 
-^— ̂  — * 

il    ̂T      •■    i     <fe 

Ped  *    Pod.  *     Ped *    Ped.» 

S  >  J]  p  J'  j    h   h  J S P^P 
C'est  u_  ne  chanson  d'amour  Qui  s'en  vo    _    le      Triste         ou  fol 

t<  p  r  >;  f  r  p  p  p  r  e 
C'est  u  _  ne  chanson  d'amour  Qui  s'en  vo    .    le,     Triste         ou  fol. 

g  r      i  j}     i    r^^^ 

PE=
 

Ped. 

FT»  g  =« 

-f   1 

i    r      -y 

â I 
Ped. «      FÊd. 

—     J •*Ped.  « 

fis 

^LLjm^y^r  i!f  i  in  r  i  f^^ 

f+£4-l-^ 
le  C'est  u  ,  ne  chau_son__   d'amour, —   C'est  u  _  ne   chan. son   da 

trnvrv- 
Sb 

*   *   0- 
2 S 

tt 
_  le  C'est  u  _ïie  chan_son_    d'amour,_    C'est  u  _  ne   chan_son    d'à 

S 

i ëëïÉ -*— f- 

-^ — * 

a  Tempo. 

S 5 — E 

S 
^ï 

7ï   il- ffi 

4  r 

F 

^ 
^ 

S 
E 

-v^ 

^i 
ii. 

-^— f — nT — 

_  mour! 

mour! 

♦  f 
 ê2*

 

a  Tenions  "*"  <*  U    * 

^ffi
 S 

Péd. *  Pod. 

<4  I* 

* — r 

i 
■>  f    *>  ■• 

*        Ped    A.C.5100.  *  Ped 

-M     -7    - 

*      Ped      * 
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%   16. 

HOFFMANN. 

MIRACLE 

CRESPKL. 

Moderato. 

PIA\0. 

^ 

S 

S 

i ^ 
Moderato. 

S 

TRIO. 

^ -# — #- 

g^FFr^^ Pour  coo_ju-rer    le  d;m 

-*>- 3=* 
^ =e= 

? 

/■"%     K 

g 
«   M. 

HOFFMANIV.(a  part). 

•      * 
&È 

T    r    r    fr3-^ 

M. 
r         t- £ 2=2 

g«r, 
Il      faut    le    re_con_naî  _  _  tre. 

L'ef 

^ F T 
§feÊ 

» 

E5 

« S 
CRESPEL.(à    part) 

JJ/> 

■^ — r 

P *=* É=E 

!   •*   T     l^-ËE^=^ 
.froi    me  p<Lnè  _  tre!  L'ef  _  froi    me  pê_nè  _  tre! 

^mm 
A.C.MOO. 



17K 
<;|{i:sphl. 

"■4-^-p  P  P  -g 

#— ■# — * 

p  i  P  p  p  p  r7 
froi  me  pé.nè  _  tre! L'ef.  froi   me  pé.nè  -  tre! 

MIUACLK.  (la  main  étendue  vers  la  chambre  d* Antonia) 
»    *    ■>    g     »    m 

m   #   #   # 
«7    k    ̂    ̂  £ e=^=^=^=^=fc:^ 

Lais.sez-moi  lio_ter.ro  _  ger! 

( fc^é 

À  mon  pouvoir         vaiu 

é 
S; 

:î± 

^=P 

S* 

f/'ès  fte. 

jQ_ 
* r»     Phr* 

£=* 

P^P m 
^ 

#   # ^ — #  ,  »    » 

g  g   l'     -?==P=F=f 

#   p — p 

z^ 

queur 
_  de  de  bon  .  ne  gra.ee,  Ce  _   de   de 

3S 

flj      *    *     *    J     j^ ar 

iriB 

rrrr  ciLCJ 

ï* 

z£ 

p  » 

«_>- 
!-__ ffi-ï 

HOFFMANN. 

M-P-W 

£E 

De'.       _  pou.vante  et  d  horreur 

É si E iïEEEÏEË 

et 

PÊ 

^ 

bon  _  ne        grâ  _        _  ce!  Viens! 
CRESPEL . 

IVès  de  moi     sans  ter 

£ F=F=y » 

# 

/ §^ 

"P7 

Z& 

De  _        _  pou.vanteet  d  horreur 

m 

6 

Btfftt-jL/  "r A.G.5100. 
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*=
* 

t- 

^m m    i  rj 

^m3* 

& 

Tout  mon  ê  _  tre    se      gla 

m 
ce! 

0   vf. — P- 

Lue  é.tran.ge   ter  . 
*=+=* 

* — (t — * 

£=£=* 
y  v  v  v Ê 

-? — ? EÈEgEBp 

leur Viens  i  _  ci     prendre      pla     _      ce!    A  mon  p ou  . 

^ 
* — • — « r>  if      r £: 
ES 3 Cr. 

Ê 

^F^ 
Tout  mon   e.tre    se      gla _   ce! Lue  é.tran.ge   ter 

t 

6):  a 

^r  r  rjjLir-  p-U 
* 

_reur  m'en,  chaîne  _     à         cet    _    te    pla  _  ce!  J'ai    peur! 

SËËÉ r-tr    Pt£ M. 

voir  vaiu.queur 

*E4-f— f 

Ce   _    de  sans  ter.  reur!. 
P 

tiF'      FF       ̂     r 

P^ 
E £ 

_  reur  m  en  .chaîne  à        cet    _    te   pla  .  ce!  J'ai   peur! m 
0— # 

/f  f  f  f-W- 

F  M  F  eê 

ggppj 

g 
De'     _      pou.vante  etdhor.reur 

Tout  mon  5.  tre   se 

i msm t P 

t- 

Viens! Près  de  moi    sans  ter.  reur, 

4<r    r  r  p  rgj ê Cr. ËE^ 

D'e'     .      pou.vante  et  d'hor.  reur 
Tout  mon   è.tre   se 

( 

r  *~u-i  a f     V 

j-^  r  r  r  r  lj- ^ 
\.C5100. 
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Cr, 

m s 

m 
^Ia  _  _    ce! r     p'pr'«pir=^P-P-ftfe=| 

Une  e'.traoge  ter  .  reur  M'enchaîne  à     cet  _  te 

tt=.t      y  V 

r- 

t 
m   m 

t=it 
f   1« — p — m   m     r 

r  r  i  v  ï>^ 
Viens  i.  ci       prendre     pla     _      ce!  A  mon  pou  .voir    vainqueur,\iensprès  de 

bU-   T   a flr.x»  ë   2 

g'< 

ce! 
W ^n^re 

Une  é.t  range  ter  _  reur  M'enchaîne  à    cet  _  te 

r\ ^m &m £ fc 

-©- .£1 

r    - 

pla.ce!  Ah'.j'ai  peur!         ah! 
jai  peur! 

PCT^ 
WV i ^ 

f -o- 

n\ 

Éë§ 
a 

s £ 

moi  et  sans  terreur!         sans ter_reur! 

rt\ 

SS 

r\ 

S Cr. t -O- 

-f-— 

;£=* 

pla.ce! Ah! j'ai  peur!         ah! ~r\ jai  peur! 

LsigA  -Pn 
iis=i 

J2L 

fefe 
S 

^W =8: 
i r 

g fes 
^ 

jtr*
 

^ 

pî 
m 

-ï— 

% 
m m 

|^3  |'l 
-#•     -<9 

Allegro.  CRESPEL. 

Î^Cl 
A.G.  5100 
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P 
(Miracle  continue  des  passes  magnétiques,  il  indique  par  ses  gestes  qu'il  prend  la  m..     d'Antonia, qu'il  la  mené  près  de  tin -m 

m m 
là m *   fr 

+—T- f 

tfQr     , 
^^
 

j      JW     t ^m 
MIRACLE 

CRESPEL. 

S 
m   m   0 ££^ 
t^fc^ 

i^^ 

des  fauteuils  et  la   fait   s'asseoir)  Veuillez  VOUS     aS.Seoil"      là! Je     suis      as 

^glA 
/ 

P ,  U* 
^ 

(Miracle  fait   des  passes) MIRACLE. (sans  repondre  à  Crespel) 

g Cr. tu. — 0- 

i   r      •? 

r       ̂     r  ';- 

£ 
sis 

é^#Ëli 
m 

f^m 
m 

Quel 

■*   ah 

-r — ^ 

^plÉi^jl ^=± 
ff*% 

p^ 

s 

«S-S 

l# 
r        «r    =F=^=p " r  •    r  p  r 

p^^ 
âge   
CRESPEL. 

a_vez-vous  je     vous   pri   _    e* Je  parle  à 

B=f=F# S 

~r        1 

Qui?  moi? 

^# 

i=^ £& ^^^ 3*E? P •  •  ,  =+-Q  i  rj-p M 

k 
"  i»«l 

^gg^ 

P^ 
g^ 

P^l A.C.5IOO. 
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HOFFMANN. 

1^-f   *>      1      1   p    g 
£ ±z£=± 

Au.to.ui  _  a! 

S ê£É *   Y" ?  *ï     f- pir  pt  p ptt 
±-f votre  enfant... Quel     a  _  ge?       relpon.dez!..  Je  lt 

ÏEEÈ rrrrril S •7  *7  r    -^ 

! LjulI iV 

2: 

* 

(ile'coute)  Menu*    mouv1. 

Ï2= 

r  •?  r    F  P  :¥=F=¥:: 
g M. Il   JL 

-aH*-fr 
S3 ^ 

veux!. Même  mouvt 
Vingt  ans! 

S ¥» 

£ 
1>P 

m 
^^ 

gÉ 
3flf 

-f— 7 

^ 
jgt-P  r       'p 

E^3É 
Le   priu_temps   de   la        vi_e!. 

SU pifr,  î*;>f-  ggg 
#Jt£ê :>  g  g  £*.*.*> ■W- \m 

■&%& hk 
-4=   ~^~   * 

^ è 
fej'      *    *> 

^ 

ëàfe-^-^— f?^P 
Hlème  niouv'. 

a  um    „ 

  "f>fr S 
@^ 

Voyons, 
grespel. 

voy_ons_    la  main?. 

m m r.  t  i- ^ 

SF 

Même  mouvt  La  main?.. 
*te 

Wfc 
£&: 

( 

SI 
-#— #- 

p#- 

& 

m e-F-^ — r 
A. C.  5100. 
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$ 

HOFFMANN. 

e   g  r   f!  i 
gfc /_  *?     j;    4^_  [/     ̂  

Dieu! 
MIRACLE.  (tirant   sa   montre) 

suis  -je      le     jou   . 

^M=r- Wfc f £ £ 

Chut!  lais_sez-moi   comp  _  ter. 

f^mrmwmm^ ï^ffiî^B^^ 
£EÉfe £ 

zraËH 
^ 

w,    r  ■  r  ==? 

m       m      m ïte 

ArY-V 
5=t=£=ï 

et     d'un    rêve?..  Est-ce  un    fan   .   tô   _ me; 

ptrnrmWFW^ wynwiïf^^ 
k, 

^^ 
& 

»? 

MIKACLE. 

S i  p  r  -^h^^ % 

Le  pouls  est    i_né_gal         et 

i & *BE 

P      t;     ̂  s 

***uiw<mm 

-*>- 

rti,»»j i mm t 

Anime, 

m-PS^ s 
>F 

vif, 1   F   F   F   K 
Mau.vais  symp  _  tô 

r    ̂ ~n 
_  me! Chan 

XO    ki  7 
h€>- 

%%%   i %%%%%% ii^  m  ̂ ëw 
*%%%%%%%  %%% m ^-y-^y-^Ly-^ 

A.CSJOO 
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CRESPBL.Oie  levant) 

*£ I 
M   * 

$=£=£ M. ^=V iriitîz 
^ 

_  It'z  Non,  non, 
Anime/  de  plus  en  plus. 

tais   -   toi! ue       la    fais   pas    eh; 
iui 

v£& ^m m 
};J      i-j — Êg 

1S 
5 

( 

^ r  M     III     III     M 
q==^y-^-y-4-^bj-4^ 

RACLE,  [j MIRACLE,  h  m   a  • I ^:>lr     i * 

9^ 
^ 

Chantez! 

Cr. 
» 

.ter! 

\$E
 

ï i  i  ̂r  ijg 
3     >  3 

'  * .  r  t 

^  b^  fcj^ 

ip 
*    *  _* 

S r-r-t 

mm % 

ANTONIA.Cd.ms  la  coulisse) 

M  Ah!   

Moderato.  MIRACLE  (se  levant] 

gfP 

ir  i  ri': 

Voi 

ez 

d  ,l>bi,  jjtj'f  = 

Moderato 
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Qui  s'en_vo_le  Triste  ou  fol    _  le        Ah!   C'est  u_ne  chan. 

di  _  mi  -        nu  _         cndo. 
t/f*  vvvvv>vvvvvvvvvvvvvv\vvvvvvvvvvv»vvvvvvvvvvvv^vvvvvvvvvv\vsvvv\vvvvvvvv\\v\-»,> 

f^ff 
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Elle    :ne'irt . 
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^m 
Allegro. CKESJ'KL. 

-# — P — 1h 

Non!  un  seul  mot,  un 

# 

t    m   f    m    fJ_e 
f  tu  f  r  fflgjg ¥ i éééëê 

#^ 

4* 

SI £ CZ^Z1=^=*=F=E 

/ 

gf-  ̂  & i 
«=■ 
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*=F=*4 
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Cr E*.  f   ■■  P  P  P  F  P  I  f    ■,  P  f-H 

e— # — I* 
r       l>  p 

seul!        ma  fil_Je!par_ie  -  moi!..        ma  fil    _    le!.. 
Par.ie  donc!.. 

^î  'çj  f    r É§#fe^ 

^p 

i 
JL  JL  A      +{♦      -»--#- #■  #  #       f-  -P-  f-  f  f  < 

ii£  f  JE  f  1  iif  1 
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Cr. 

mort      ex.é.cra   _ble!..       Non!  pLtiél  pi     _  tié  !   gri a      _      ce:. 

,yf   rr   r 
^m f    ff    ir 

fe£ i *f    -«F ^    *f 
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tfir.frr-   sl m  mm*  ,TiT 

pl=i 

ë=p; 

EJoigne-toi!..     ma     fil    _    le!.. 

■|C-ffrr*rri    m.zm 

1    u  I  I  T. LLmjni  mffi affl^JK 

Hoffmann  !  ah  !  mi  _  se  . 
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fe4 
^ 
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\.G.  5100. 
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Cr. 

I 

i^-f-  f  IT    ̂ li 1  II     f    — =fe=F 
l'a    -  bleîCesttoi,         c'est     toi      qui       las       tu 

Du  sam 

(saisissant  un   couteau    pour   frapper   Hoffmann  i 

to-Z±=£ w^w^ — M ,  ̂  r-4^#4fe^^ 
Pourco.Iorer sa     joue!         une  arme!  un  cou  -teau!   un  couteau! 

Nf^J t^4 «i 

f  r  r    v9:i 

N1CKLALSSK.     l'arrêtant. 
HOFFMANN. 

Moderato. 
m-i   : 

^ £ 
i  iif 

HÉ 
p~ir 

Ml*    0    tt ^   r        1 

.  lar      _    me  !  Un  médecin  ! 

HJRACLE. 

unméde_eiu! 

Ê^ 
^RHg1 f      *>   •?   •?  m  y  i      *?    r     «? 

£££££• 

f*ir^tg 
♦  frf    

 jl-ê# 

Présent! 
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*=»=» 

.//: 

t):  tt  12., 
=■=«= 

a  vf  j  -J  r   *   if*  if    *    'i^if  f   J-^f -i^ 
A.C.  5100. 
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il  si*  pencha   vers  Autotria  et  lui  prend    la  main  qui    retombe    inerte. 

*s HOFFMANN. (avec    désespoir 

W=^ 

PE 
g T— T 

££ 
ffi 

CRESPEL.  (éperdu! 

* 

Au_to_oi 

E 

5=pg 

s 
gg   r      p  p  •    ̂ EE5 

& «    Il  8    ̂  
Ah! Dion  !           mon     en      _      fant  !. ma 
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o_ 
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VP 

ms mm W 
é=i P=^ 
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■ft— o 

Fin  du  SVActtJ. A.G.  5100. 
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ENTR'ACTE. 

Moderato. 

PIANO. 
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f'rs  PP  rail. 
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CHŒUR 

^0    1*>.  Moderato 

HOFFMANN. 

TÉNORS. 

BASSES. 

? 

-et — - 

'-TÉ* 

S e !^*ÉZ 
Allumons  le     punch  I  grisons 

,   .      NATHASAKL  a\ec  les  I^T.'uors,    J%   3_ 

fil  " 
IIKKIVIANN    avec  ks  Ues  Basses. 

& 

Moderato. 

ÏH 
p//i.vo 

V 

■^ 

.//> P^  r>    J 

^r»>  g  g 
g  E  k    B 
./ 
Allumons  le  punch! 

^;/   k  ̂     ̂  
#   * 

Allumons  le  punch! 

^=^ 

./■
 

r»F  F  p 

Allegro. 

PT^Pf  W HZ  =  5 £t 

que  les  plus  fous  roulentsous 
a       ta ble! 

9:    ppM     g  7'  E  M  Ë 
É 

que  les  plus  tous   roulentsous  la       ta     _ 

±t 

-+? 

.    ble! 
Allegro 

S 

A.C.  5100 
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.t  r  p  T-  rr    r  r 
r  r  rrr  r  r 

pil  _  le!    C'est       demain         qu'où    la         pille!   Ti  .  re     lan     laire'.ti   _  re      lan 

shhh'  tr    f  f  i»fi!  î  mm 
pil  .  le!   (Test       demain         qu'on    la 

-  8   

pille!   Ti  .  re     lan     lairelti  _  re      lan 

\ 

Vivace. 
-^4   * 

P 
la 

^y.  vivace. 

"ï  If     f     f     B 
Jus    _    qu'au        ma     _     tin 

rem 

ÉËlÊÉ 1 P 
3=^ 

s 
Jus     _    qu'au        ma Vivace. 

tin  rem    _ 

Wf s ^^ E 
^ r 

_plis,  remplis  mon  ver  _  re  Jusqu'au  matin     rem  _  plis      le  pot    détain  Jus 

frr  *  r  r  r  +^^ I  i  •  I  •  T  1 

f  f    |tr-  r^ 
3=fe 

P    8 1  "V  F  p 
plis, remplis  mon  ver.  re  Jusqu'au  matin    rem  _  plis      le  pot     d'etain  le  pot  dé. 

m N £=f 

pj   > f=5 

g 

i  j  ̂  1^  TO 
« — • * — # 

~w     ~w         -:-'.    -: 

A.C.  5100 
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trrr-t=m^ii4^î-i>rLmi qu'au     ma  _   tin      Rern   .   plis,  rem_plis  mon  ver  _    re  jus.quau       ma.tin         jus. 

P 
£ m f  r  p prp g  f       r= ? 

n: 

T 

.tain     Rem  _  plis       rem  _    plis,  rem.plis  mon  ver  _    re  Jus.quau       ma.tin 

JUS 

M ? Énè ^tN=W 
3^ 1 £ n 

p 
P » Ff 3z^l3 

'fi    ..    -f'   * 

><      y 

^^^m 
w     m     m  —  ~wf-»*~  F~^E 

«r-f^^^^i 
F 

qu'au     ma    _    tin, Remplis,  rem  .plis    le  pot  de.  tain,     de     _      tain 

^7^T^"r77~rrrrF 
v        v 

f: 

quau     ma    _    tin,Remplis, rem.  plis    le  pot  d'é  _  tain,     d'é     _      tain. a  Tempo. 

I «j   f  '  -  r  il  „   g    îr-z^-z1 ~z —  :=z  T*~»     m    m     p f w Z—Wr—Z m É=*=E I*=r 

o/r T777 i 
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i PJ « — » fi: PPIl « — — • 

IF 3=E m mm4 
ter 

m=^m 
S S? 

' iiPiif j    1  j 
3 — ?F=r^^^=^=^ 
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226 LA    MUSE 

(1) 
Et  mot  P.' moi  (afidt'ie  amie 
Dont  In  main  essuya  tes  yeux  P.. 

Par  qui  la  douleur  endormie 
S'exhale  en  rêves  dans  les  deux  P.., 

Ne  SUt's-je  rien  !..  une  la  tempête 
Des  passions  s'apaise  en  toi  I 
L'homme  n'est  plus  t..  renais  poète!.. 
Je  t'aime,  Hoffmann  I  appartiens  moi!.... 

Des  cendres  de  ton  catir,  réchauffe  ton  génie 
Dans  la  sérénité  souris  a  tes  d<>uleursl 
La  Muse  apaisera  ta  souffrance  bénie 

(in  est  grand  par  l'amour  et  plus  grand  par  les  pleurs. 

TC  19*is         Amiante. 

MELODRAME. 

PIANO  A 

/p*S :f=^ s i 
PS *-* à 

r r r r 
^ U f § ^ f^^rf X 

n\ 

1=* 

3P5 
fT* 

f-^M-^^r^ 
%' 

Enchaînez. 

(1)  Ces  vers  sont  récites  sur  la  musique  du    Mélodrame. 

A.C.  5100. 
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ROMANCE. 

3^  20.  Largo 

HOFFMANN. 

PIAM) 

2Ped. Ped.  #  Ped* 

Ôlre est  dé _W_ré  Tes      regaidsdanslt 

P fflSSW 

Wi'T^ 
Ped.  #         Ped.       # 

\.C.  5100 
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fe^F 
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p — p- 

m^mmmm 
flam 

me Com  _  me  des  astres  ra_di_eux!   Et  je 

ëffim 
sens,  o  ma  mu.se  ai_me    _ Pas.  ser  ton  haleine  embaume e  dur  mes 

#éâé^ s=5LT   £ *-2* *=* 

!è  _   vres  et  sur  mes  yeux!. 
ton  ha  _ 

f 
lei  _  ne.  ton  haleine embau  _  me  _  e  Surmes  le  _  vres.,      sur  mes 

a 
mr* 

z-8: * m 

r^ hsm^^um uamBià 
Ped 

EE^E" 

ft 

fl: Ped -0-      Ped. 

JLJ2* 

»B 
^ 

ËEÊ 
EE lè_  vres  et  sur  mes      yeux! 0     Dieu!  de  quelle  ivresse 

em  _ 

4. G.  5100. 
Pef*-#  $  Pfv!      « 
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P * 
-im- 

E31 

"  y  p  r     ̂ p 
bra  _  ses  -  tu    mon      a me      Tes  regards  dails    les  miens         Oui 

pan  _ 

mé  _   e         ie    suis    à      toi! 
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f ^si 
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yo  21. 

DUO. 

STELLA 

HOFFMANN. 

PIANO.    < 

$ 

P= 

7s 

S 

F 

HOFFMANN. 

Olympia?  brisée! 

m s 
0\ 

:o: 

m 
iTs 

-&■ 

Antonia?  morte! 

rts 

STELLA  Es-tu  fou?_ HOFFMANN.  Non.je  cesse  de  l'être. 

Giuletta?il  n'y  a  donc  plus  de  Kleinzac  dans         STELLA.  N'as-tu  pas  reçu  ma  lettre?  ne  me  reconnais-tu  pas? 
le  monde,  pour  vous  offrir  des  millions!  HOFFMANN.0ui  je  te  reconnais  Stella LST ELLA.  Hoffmann! 

*    ^  ifaa î î        r $ 
/7\ 

£ 

Allegro HOFFMANN. STELLA. 

É: 

LJ-XlJilQî_^lP    Ç-^'   P   F  P 
_  manu    c'est    moi,  c'est  moi  qui    t'en    sup  _  pli  -    e!  Hoffmann  com.ble    mes 

i 
A.C.    5100. 
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HOFFMANN. STFLLA. 

1^^^ 
E Mf 

Laisse-moi! 
Ton   a_  mour,oui,  sagesse  ou  fo_  lie,  je  l'attends  je  le V(eUX!  Uttissc-uiuii  ■•—      7-      ̂       <-. 

^EJEE-^LF  >  [  pTf  7TTT  i  r  1^5 

=Lt 

Agitato. 

^^^^^^ 

1 

I 
,Je 

HOFFMANN. 
te     re_  viens   je    veux    te        sui 

vre 

± 

Pf^^^ je      ne    veux  pas 

g^p-SiH-4^-^-^ 
1 

Que    ton  cœur    é .  teint    et      gla    _    ce 

Pi 
sui       _       vre Fau  _  tô  _  me   spectre     du     pas  _ 

A.C.   5100. 
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x-frb 

Pf  r  r  n S 
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Se       ra  _  nime  en  _  co    _       re  et    s'en 

f 
vie .' 

D es 

-frg   

f  i,j  J  j  j  i 

-*?     f!      =g 

=F 

_  se 8ub  .  til poi.son  dont   je     fus 

( 

flara 

« 1=* 
mes du       pas      _         se!. 

*mm 7     »ff      [' t 
i      _       vre Mon    cœur 

m  M  'e  r Cher    Hoffmann  je     suis     à 
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*■ 
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est  à       ja_  mais,  à       ja   _   mais      gla  _  ce 

\  r  mon 



233 

m 
f- 

? E 
dtw. toi! à       toi! à      loi  ! 

P^Ff E Ê 

^tp 

A  _   dieu! a  _  dieu!         loin de 

=££ 

§0E 

afcfljft'ccmr^
  •- 

é EEEE? 
mour      tim     _       plo      -       re  Vois      pleurer, 

pieu 

iP 
Ë^ 

dé  _   vo         _  re         ïl EE3 

promet 

en 
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  C   ■ m *   É- $=M=^ 
_   ier_        mes   >eux il 

r  r      s>  n  m 
Je  tappel 

m  •  —      0 

le  et       t'ap . 

P^P s 
vaiu la  _  zur  des  cieux!  Ion  amour 

U  Lir  r 

fe± 

_    pur    _ te  en    _      co      _        re Le  bonh 
eur 

des 

I ^TjJ  i-,j    fr^fe ^ 

jt 

dé re Len  _  fer  seul,  I 

en  _ 

I 
A 

*^=^ r    if  p  r i» — i» F=F=^ 
•Jeux!  Ali! 

7«  ,  v  f       Ijp-ffl» 
y^r  1 1 

le    t'ap.  porte  en  _  co  _  re      Je     t'ap 
0   0L 

/     P      g    i-ff     g 
^EE 

fer      eu  _  co  -  re  L'en. fer           seul     en  _  co  _  re,   L'en,  fer     seul     en 
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'F  p  fc  r  rt^-tïï  f    w  _j _  por.te  Le  bonheur    des  cieux! 

g    m    m    f 

cFnir  , P— >      ff       F       F     1/     * y  y  y  v  i 
y  y   y   i;   'y  r  v co_re  Fait  pleurer      tes  yeux! Tu  eemp_tes     en  vain  sur  t^s 

char  _  mes  Je     ne  peux  plus  croire  à  f  es    lar_  mes  Mon        a.mour  n'est  plus  à 

S î^^Sïiil^ r   Tp.„>iyrcphrrrrnrpf 

ff  tfbtf5 

STELLA. 
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g       Vf- M i g 
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toi! 
C'est  moi  qui  te  sup  _  pli  _  e  !  Hoffmann     é  _cou     _    te! 
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W^S !* 
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U 

n»f»fffffffffM 
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îlli  g  P4^4-^^ 

moi!  Mon    Ame      et  ma       vi  _   e  A    tni.      Lnm'mirs  y Mon    àme      et  ma       vi  -   e  A    toi,     toujours  à 

r      *? 

«,*tft  *  fffff  fé se* 
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gî^  g  ̂ ^i^4 
A.C.  5IOO. 
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Sois  à  moi! Je   le  veux  ! 

y  c   -  f   w    "T  p^ t   r       i   r        t   •? 

laisse  -  moi! 
lais.se  - 

s.gr^m fai    #•       r~> ^ 
r     -,  r 

<9-r 

Comble  mes  vœux        Sois     à      moi!  Ali! 

m  jv>p  r  ̂'^nf~T? 
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<9- 

e 
-moi laisse-moi!          laisse  -  moi!  Ah! 

^MMém 
»'  ̂ gç0^I;r^ 

dim. 
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i <*f — p F=g 

•         * 

P^ 

Mon 

V 

amour mon       a_mour_       t'im     _     nlo 

Ton        ar 

E £ 

amour ton  a_mour          <îé 
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Vois        pleurer 
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«=# zz: 

pieu      _       rer         mes         jeux 
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Il         promet en vain    Ta  _  zur     des    cieux 
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je  t'appelle 
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f-r^ 
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re 

H. 

Pen  _   fer  seul en 1er en       _       co re 
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je      t'ap_  porte    eo-CO  _  re,    je      t'ap  _  por_te       le     bon_heur_       des   

ÈEËEE2 pf^b ^ €TJ^ 

m 
l'en.fer    seul    en  _  co  _  re      fait    pieu  _  rer__       fait     pleu.rer 

tes 

É^E3 & iP^ 
fe=g=^ 

f 

«-
 

* 

SE 

*é 

^\ 

#   -« 

tt* 

^ 
-r     -r 

r*t 
EjEEl  i>  i*  »  ̂ rzi— 

V 
lëi^^f ï 



yc  22 

FINAL. 
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HOFFMANN. 

TENORS. 

BASSES. 

PIANO. 

L1NDOKFF. 

£t 

m 
gg 

■v 

MCKLAUSSE.  TOUS. 

=  Hoffmann!    Hoffmann!    une   femme!         ■>.  ;  Stella! 

ftj>    ÛL 

i> HOFFMANN.  STELLA 

.     r  Corbleu!  >-    r  A  la  bonne  heure;  je  vous  attendais!        :  Hoffmann,  tu  regretteras  ma  beauté! 
>  r\   ^   ;   ^           ^   £L 

LINDORFF.  HOFFMANN. 

L>_  z  Si  j'osais!  zFardon!  la  chanson  de  Kleinzac  n'est  pas  finie!  cher  Lindorff,  à  vous  le  dei  nier  couplet. \m   £à   , — «   i2s- 
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